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Glossaire 

iboistot : indice de la production totale des industries du bois 

ibtpp : indice du chiffre d'affaires des BTP 

icaserv : indice du chiffre d'affaires des services 

icimprod : indice de production du ciment 

icom : indice des ventes dans le commerce 

icomgen : indice du chiffre d'affaires du commerce général structuré 

icompet : indice des ventes des produits pétroliers 

icomphar : indice du chiffre d'affaires du commerce des produits pharmaceutiques 

icomveut : indice des ventes du commerce des véhicules 

ieau : indice de la production d'eau 

ielpro : indice de la production d'électricité 

iextraction : indice des activités extractives 

ifarprocvs : indice de production de la farine 

iforp : indice de la production forestière 

igazpro : indice de la production des gaz industriels 

imangpro : indice de production de manganèse 

ipeintprod : indice de production des peintures 

ipetp : indice de production pétrolière 

ipetp : indice de production pétrolière 

iraffp : indice du brut raffiné 

isuctranscvs : indice de transformation de sucre 

iteleca : indice du chiffre d'affaires des télécoms 

itolpro : indice de production des tôles 

itranspass : indice du transport des passagers 

org : olam rubber gabon 
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Avant-propos 

Dans le cadre du Projet de développement du Système Statistique National visant la production 

des données clés au Gabon et l’amélioration de la production statistique et des pratiques dans la 

diffusion des données, la Direction Générale de l’Economie et de la Politique Fiscale (DGEPF) a 

obtenu auprès de la Banque Mondiale l’accord de financement pour la réforme du dispositif de 

suivi conjoncturel. Ce projet visait principalement à améliorer les techniques de collecte de 

données, leur traitement et la qualité d’analyse. 

La mise en œuvre de ce projet a permis de déboucher sur un certain nombre d’acquis. Ces derniers 

sont de trois (03) ordres : 

- Sur le plan matériel : 

o Renouvellement du parc informatique ; 

o Acquisition de logiciels de traitement de données ; 

o Amélioration et extension de la connexion internet. 

- Sur le plan organisationnel : 

o La création d’une cellule dédiée au traitement de données. Cette cellule va se charger 

de centraliser toute l’information statistique collectée par la DPS, pour ensuite 

procéder à son traitement (vérification de la qualité des données, imputation des 

données manquantes, corrections des variations saisonnières, etc.). 

- En matière de renforcement des capacités : 

o Formation sur l’échantillonnage ; 

o Formation sur la constitution d’une base de données centralisée et automatisée ; 

o Formation sur la pratique de la désaisonnalisation : il s’agit ici de corriger les données 

brutes reçues car elles font souvent l’objet de l’influence de phénomènes saisonniers tels que les 

variations climatiques, le nombre de jours ouvrables, la longueur des mois, la survenance de fêtes 

et jours fériés, etc. 

o Formation sur la construction d’un indicateur composite de suivi d’activité : 

l’indicateur composite de la DPS est un outil d’aide à la décision car il permet de synthétiser toute 

l’information collectée dans les secteurs marchands de l’économie gabonaise. Il sera ainsi le reflet de 

l’évolution de l’activité et sa production devrait se faire de manière trimestrielle. 

o Formation en analyse conjoncturelle, en mettant en éclairage les fluctuations de 

court terme de l’économie autour de sa tendance de long terme. 

Globalement, le projet réforme du dispositif de suivi conjoncturel a permis un arrimage aux bonnes 

pratiques internationales en termes de traitement de données (utilisation des données désaisonnalisées en lieu 

et place des données brutes) et la construction d’un indicateur composite donnant une indication sur la 

tendance conjoncturelle. 

A partir du second trimestre de l’année dernière, nous avons entrepris de publier l’Indicateur 

Composite de la DGEPF qui synthétise toute l’information collectée sur le terrain afin de traduire 

la trajectoire prise par l’économie sur la période sous revue. Depuis le troisième trimestre 2022, 

afin de mieux mesurer les performances de l’activité économique, l’IC a été corrigé par la 

suppression de l’effet prix, en utilisant uniquement des séries de production pour les secteurs 

primaire et secondaire, à l’exception notable du BTP pour lequel le suivi se fait par le moyen de 
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l’indice du chiffre d’affaires. L’IC est ainsi passé de 22 séries à 28, dont plus de 95% sont corrigées 

de variations saisonnières. 

C’est en tenant compte de ces évolutions que nous produisons la présente note de conjoncture du 

premier trimestre 2023. Nous sollicitons d’avance l’indulgence du lecteur sur les éventuels aspects 

perfectibles. 
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RESUME EXECUTIF 

L’activité économique mondiale continue d’évoluer dans un contexte marqué par une inflation 

élevée, les perturbations du secteur financier, les conséquences du conflit Russo-ukrainien et les 

effets latents de la pandémie de Covid. Le rythme de la croissance devrait ainsi ralentir au cours de 

l’année pour enregistrer un taux réel de 2,8% en 2023 contre 3,4% en 2022. Cette décélération est 

déjà observée en période infra-annuelle de janvier à mars 2023 sur la totalité des ensembles 

économiques, notamment les partenaires économiques traditionnels du Gabon. Plus proche 

encore, l’expansion des pays de la CEMAC, certes bien orientée, a décéléré, en lien principalement 

avec le niveau des cours des produits de base, singulièrement du pétrole.  

Evoluant dans ce contexte de multiples incertitudes, l’activité économique nationale a enregistré 

des évolutions sectorielles contrastées.  

En effet, concernant le secteur primaire, les activités extractives, analysées sur la base de l’indice 

composite, ont subi la pression du ralentissement de l’économie mondiale ainsi que de certaines 

difficultés inhérentes au secteur, pour reculer de 6,5% au premier trimestre comparativement au 

quatrième trimestre de 2022. Cette contreperformance, observée aussi bien au niveau des 

composantes Gaz que Manganèse, reste néanmoins moins importante que celle relevée au trimestre 

précédent, atténuée par le léger redressement du Pétrole. 

A l’opposé, la production de grumes, mesurée par son indice, a bondi de 9% au premier trimestre 
2023 par rapport au trimestre précédent. Cette performance est liée à la bonne tenue du carnet de 
commandes, notamment émanant des industries de la zone de Nkok. 
 
Parallèlement, l’indicateur de l’agriculture de rente a progressé de 16,3% en glissement trimestriel. 
Cette dynamique est corrélée à la bonne tenue de la récolte des régimes de palme. Cette hausse 
constatée vient ainsi mettre un terme à la spirale baissière observée sur deux trimestres consécutifs. 
 
L’activité du secteur secondaire, quant à elle, reste marquée par le retournement de l’indice 
composite des agro-industries plombé par les mauvais résultats enregistrés dans la fabrication de la 
farine et de l’huile de palme brute, en dépit de la bonne orientation des composantes Eau minérale, 
Boissons gazeuses et alcoolisées et Sucre. Dans le même temps, les industries du bois ont pâti du 
repli des commandes, notamment celles provenant de l’extérieur, des conditions climatiques et des 
prix du carburant industriel. Une note positive provient néanmoins des Autres industries de 
transformation qui clôturent le premier trimestre par des résultats à la hausse, comparés au dernier 
trimestre de 2022. Ceux-ci restent tout de même mitigés en glissement annuel, notamment pour ce 
qui concerne les Peintures (-3,4%) et les Gaz industriels (-26,0%). L’indice du secteur industriel a, 
en outre, été influencé par la contribution négative des branches Raffinage (-11,3%), Eau (-1,1%) 
et surtout BTP (-18,8%) en glissement trimestriel. Toutefois, leur activité se consolident comparée 
à la même période de 2022. 
 
Enfin, le secteur tertiaire a enregistré une contraction de l’activité des transports plombée 
principalement par le transport ferroviaire et le transport aérien, aussi bien en glissement trimestriel 
qu’en glissement annuel. Dans le même temps, la branche des Télécommunications a négativement 
impacté l’indice de l’activité du tertiaire, suite à la multiplication des actions promotionnelles avec 
pour conséquence la baisse du chiffre d’affaires. A contrario, le commerce et les services ont 
consolidé leurs résultats sur la période. 
 
Concernant le système bancaire, on note une consolidation du total bilan aussi bien au niveau des 
banques traditionnelles qu’au niveau des établissements de microfinance, même si des inquiétudes 
subsistent à l’observation des résultats des établissements financiers et du mobile money. En outre, 
même si les Assurances ont subi la lenteur relevée dans le renouvellement des différents contrats 
au premier trimestre 2023, cette branche a enregistré des performances notables en glissement 
annuel.  
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Au niveau macroéconomique, l’observé conjoncturel des prix, sur la base de l’Indice Harmonisé 
des Prix à la Consommation, laisse apparaitre une baisse de l’inflation par rapport à fin 2022, dans 
un contexte international de désinflation de l’énergie, du fret maritime, des produits alimentaires 
(indice FAO), conjugué au maintien des mesures de lutte contre la vie chère sur le plan national. 
Ainsi, comparativement au dernier trimestre 2022, en glissement trimestriel, le taux d’inflation s’est 
situé à 0,5% en baisse de 0,2 point. Néanmoins, à fin mars, le niveau de l’inflation établi à 4,8%, 
est deux fois supérieur au niveau enregistré à fin mars 2022 (2,4%). 
 
En matière d’échanges, après une phase de décrue au second semestre de l’année précédente, le 
commerce extérieur enregistre une bonne dynamique depuis le début de l’année 2023, malgré la 
persistance des tensions géopolitiques et une inflation qui demeure élevée. Ainsi, l’indice global des 
valeurs des exportations du Gabon a progressé de 7,2% à fin mars 2023 par rapport au dernier 
trimestre de l’année précédente. En moyenne annuelle, au premier trimestre 2023, cet indice a 
augmenté de 21,4% par rapport à la même période en 2022. 
 
Concomitamment, les importations en valeur ont augmenté de 9,7% au premier trimestre 2023 par 
rapport au quatrième trimestre de l’année précédente. Cette progression est principalement liée à 
une demande nationale soutenue, conjuguée à une inflation mondiale modérée. Comparativement 
au premier trimestre de l’année 2022, l’indice global des valeurs des importations a diminué de 
1,3%. 

Concernant le partenariat économique, les exportations réalisées à destination des dix (10) premiers 

clients ont reculé de 13,4% par rapport au dernier trimestre de l’année 2022.  En revanche, il est à 

noter, la reprise des ventes de pétrole vers l’Allemagne et la Suisse et une hausse des livraisons de 

bois sciés, manganèse et pétrole pour l’Inde et la Malaisie. 

Au plan monétaire, la situation large au 31 mars 2023 est caractérisée par un effondrement des 
Avoirs extérieurs nets, une stagnation de la masse monétaire et un renforcement de 2,4% du crédit 
intérieur par rapport au trimestre précédent. La montée du crédit intérieur résulte du 
raffermissement des créances nettes sur l’Etat alors que les crédits à l’économie baissent de 0,8%. 
 

 

  



 
11 

PREMIERE PARTIE : L’ECONOMIE MONDIALE AU PREMIER TRIMESTRE 2023 

Au premier trimestre 2023, l’expansion économique mondiale a enregistré une légère amélioration, 

comparativement à la même période en 2022 mais en deçà des évolutions observées au trimestre 

précédent. 

Toutefois, le spectre d’une récession liée aux effets persistants de l’invasion de l’Ukraine par la 

Russie, une inflation relativement élevée et des dérèglements sur les marchés financiers 

assombrissent les perspectives.  

Ainsi, selon les Perspectives de l’économie mondiale d’avril 2023 du FMI, la croissance mondiale est 
évaluée à 3,4 % en 2022 et devrait revenir à 2,8 % en 2023 avant de remonter à 3,0 % en 2024. Par 
espace géographique, le taux de croissance réel de l’activité dans les économies avancées reviendrait de 
2,7 % en 2022 à 1,3 % en 2023, pour ensuite remonter légèrement à 1,4 % en 2024. Dans les pays 
émergents et en développement, il reviendrait à 3,9 % en 2023, contre 4,0 % en 2022, avant de 
repartir à la hausse de 4,2 % en 2024. En Afrique subsaharienne, le PIB réel devrait croitre de 3,6 % 
en 2023, contre 3,9 % en 2022, pour ensuite augmenter de 4,2 % en 2024. 

 
Au niveau du commerce international, les facteurs défavorables liés à la guerre en Ukraine et à la 
persistance de goulets d’étranglement au niveau de l’offre ont été partiellement contrebalancés au 
cours du premier trimestre 2023, notamment par la reprise dans les services de voyages et de 
transports, après la levée des mesures d’endiguement de la pandémie de COVID-19. Cependant, 
la faiblesse de la croissance enregistrée dans les économies avancées a provoqué la baisse de 
l’activité manufacturière, ce qui devrait peser sur la dynamique des échanges commerciaux en 2023. 
En conséquence, le FMI prévoit un taux de croissance des échanges mondiaux en régression à 
2,4 % en 2023, après 5,1 % en 2022, pour ensuite remonter à 3,5 % en 2024. 
 
Au niveau des prix, l’inflation mondiale a ralenti au cours du premier trimestre 2023, sous l’effet 

de la baisse des prix de l’énergie et des produits alimentaires, tandis que les tensions inflationnistes 

hors produits énergétiques et alimentaires sont demeurées durablement élevées. À moyen terme, 

les pressions inflationnistes mondiales devraient sensiblement baisser, en liaison avec le recul des 

prix internationaux des produits de base combustibles et hors combustibles consécutive 

I.1 LA CONJONCTURE DANS LES PRINCIPAUX PAYS AVANCES ET EN 

DEVELOPPEMENT  

Entre janvier et mars, l’économie des principaux pays avancés a reflué, en lien avec un 

accroissement de la facture énergétique, une augmentation de l’endettement, une vulnérabilité du 

système financier et une faiblesse de la consommation des ménages. 

Aux Etats-Unis, la croissance économique s’est établie à 1,1% au premier trimestre 2023 contre 

2,6% au quatrième trimestre 2022. En effet, l’économie a pâti du ralentissement des dépenses de 

consommation des ménages, en lien avec le resserrement de la politique monétaire de la Réserve 

fédérale américaine. Par contre, en glissement annuel, le PIB a augmenté de 1,5 point. 

Au japon, le PIB a augmenté de 0,4% sur les trois premiers mois de l’année 2023, contre +0,2% le 

trimestre précédent, en raison du soutien des pouvoirs publics pour maintenir le pouvoir d’achat 

et ce, malgré l’impact de l’inflation. A cela s’ajoute un retour progressif des touristes étrangers après 

la pandémie, dopant l'activité dans les services. En rythme annualisé, le PIB a perdu 0,5 point de 

croissance. 
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Evolution du taux de croissance 

 1T 2022 4T2022 1T2023 

USA -0,4 2,6 1,1 

JAPON 0,9 0,2 0,4 

ZONE EURO 0,6 0,1 0,1 

Allemagne 0,8 -0,4 0,0 

France -0,2 0,1 0,2 

Espagne 0,3 0,2 0,5 

Italie 0,2 -0,1 0,5 

CHINE 4,8 2,9 4,5 

 

Sur la période d’analyse, le PIB dans la zone euro a stagné (0,1%), toujours affectée par les effets 

non seulement de la crise ukrainienne, mais également de l’inflation. En revanche, le PIB a baissé 

par rapport à la même période sur l’année précédente (-0,5 point). 

 

Après s’être contractée au dernier trimestre 2022 (-0,4%), l’économie allemande a enregistré une 

croissance nulle au premier trimestre 2023, malgré la performance de son secteur industriel. En 

rythme annualisé, l’expansion chute 0,8 point. 

Concomitamment, la croissance française s’est consolidée pour atteindre 0,2% contre 0,1% au 

quatrième de l’année dernière. Cette progression est soutenue par la bonne tenue de la production 

industrielle et les exportations, tandis que la consommation des ménages a diminué de 0,2%. 

Comparativement à la même période en 2022, la croissance a évolué de 0,4 point.  

A l’instar du PIB français, celui de l’Italie a augmenté de 0,5% au premier trimestre 2023 contre à 

-0,1% au quatrième trimestre. Cette performance est liée à la bonne tenue de l'industrie et des 

services. En rythme annualisé, l’expansion a évolué de 0,3 point. 

Bénéficiant de plusieurs fonds d’aide de la part de Bruxelles, la croissance de l’économie espagnole 

s’est améliorée pour atteindre 0,5% contre 0,2% au dernier trimestre 2022. En effet, différentes 

mesures ont permis de plafonner le prix de l’électricité et de soutenir le pouvoir d’achat des 

ménages. Par rapport à la même période de l’an dernier, le PIB a gagné 0,2 point. 

Les pays émergents et en développement d’Asie ont maintenu le cap de la croissance et du 

développement, sous le sillage de l’économie chinoise. En effet, elle a bénéficié de la levée des 

restrictions anti-Covid, ce qui a eu pour corollaire une accélération simultanée de la production et 

de la consommation. 
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I.2 LA CONJONCTURE DANS LA ZONE CEMAC 

Dans un contexte marqué par des tensions géopolitiques persistantes à l'échelle mondiale, une 
augmentation des coûts nationaux de l'énergie, des perturbations régulières dans l'offre alimentaire 
locale du fait des conditions climatiques, et d’une demande publique en repli, les données recueillies 
par les services de la BEAC ont révélé une relative morosité de l'activité économique dans la sous-
région durant le premier trimestre de 2023. L'Indice Composite des Activités Economiques (ICAE) 
de la CEMAC a augmenté de 3,6 % en glissement annuel au cours de cette période. En glissement 
trimestriel, l'ICAE a diminué de 1,7 % au premier trimestre 2023, contre une progression de 2,5 % 
un trimestre plus tôt. 

 
Par pays, il est ressorti que les contributions à l’ICAE de la CEMAC au premier trimestre 2023 ont 
montré des évolutions globalement positives : 2,2 points pour le Cameroun, 0,1 point en 
République Centrafricaine, 0,8 point au Congo, 0,0 point au Gabon, 0,1 % en Guinée Equatoriale, 
et 0,3 % au Tchad.  

 
Ce ralentissement économique est lié à plusieurs facteurs. Tout d'abord, les perturbations des 
chaînes d'approvisionnement des principaux inputs des entreprises de la sous-région, ainsi que la 
hausse des prix des carburants et de l’électricité dans certains pays ont eu un impact significatif sur 
les coûts de production et les marges bénéficiaires, déprimant ainsi l’activité. De plus, le manque 
de vigueur de l’activité sylvicole au premier trimestre 2023, le repli cyclique des activités au 
lendemain des festivités de fin d'année ainsi que l'atonie de la demande publique ont contribué à la 
morosité du secteur réel en ce début d’année 2023. Enfin, l’accentuation des pressions 
inflationnistes a grevé le pouvoir d’achat des ménages, ce qui a renforcé le ralentissement de 
l’activité au premier trimestre 2023. 
 
Au premier trimestre 2023, l’inflation dans la CEMAC s’est hissée à 6,5 % en moyenne annuelle et 
7,2 % en glissement annuel, contre respectivement 2,1 % et 4,0 % un an plus tôt. Pour l’essentiel, 
en glissement annuel, la dynamique des prix a été impactée à fin mars 2023 principalement par une 
contribution en hausse de la fonction « produits alimentaires et boissons non alcoolisées » de 4,0 points, 
contre 2,7 points douze mois plus tôt (après avoir atteint un pic de 5,3 points en novembre 2022) 
et de la fonction « transport », en lien avec la révision à la hausse, dans certains pays de la CEMAC, 
des prix des carburants à la pompe (1,2 point en mars 2023 contre 0,2 point un an auparavant).   
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DEUXIEME PARTIE : L’ACTIVITE NATIONALE AU PREMIER TRIMESTRE 2023 

II. LES EVOLUTIONS SECTORIELLES 

SECTEURS     EVOLUTION   

 3T2022 4T2022 1T2023 

Secteur primaire    

Hydrocarbures    

Pétrole    

Gaz naturel commercialisé    

         Manganèse    

Exploitation forestière    

Agriculture     

Caoutchouc naturel    

Huile de palme brute    

Secteur secondaire    

Industries agro-alimentaires, boissons    

Production sucrière    

Boissons gazeuses et alcoolisées    

Eau minérale    

Huiles et corps gras 
 

  

Industries du bois    

Autres industries    

Gaz industriels    

Ciment     

Peintures    

Matériaux de construction    

Seconde transformation des métaux    

Industrie minière 
 

  

Raffinage    

Electricité     

Eau    

BTP    

Secteur tertiaire    

Transports et auxiliaires de transports    

Terrestre    

Aérien    

Ferroviaire    

Port GSEZ Olam 
 

  

Télécommunications 
 

  

Commerce    

Général structuré    

Véhicules utilitaires neufs    

Véhicules industriels 
 

  

Produits pétroliers    

Produits pharmaceutiques    

Services    

Rendus aux particuliers    

Rendus aux entreprises    

Immobiliers    

Réparation mécanique    
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DEUXIEME PARTIE : L’ACTIVITE NATIONALE AU PREMIER TRIMESTRE 2023 

II.2. LES ACTIVITES EXTRACTIVES 
 
Les activités extractives en baisse sous la pression du ralentissement de l’économie 
mondiale et des problèmes endogènes 
 
Au cours du premier trimestre 2022, les activités extractives ont baissé de 6,5% par rapport au 
trimestre précédent. Ce recul reste corrélé à la mauvaise orientation de l’activité dans la production 
de manganèse et du gaz naturel et ce, malgré le regain d’activité dans la branche pétrole1. Par contre, 
en termes de points de pourcentage, bien qu’en retrait, les activités extractives ont tout de même 
gagné 2,5 pts sur la période sous revue, passant de -9% à 4T22 pour -6,5% à 1T23. 

Evolution des activités extractives 

 
Source : DGEPF 

 

• Pétrole  
 

L’indice de la production de pétrole s’est redressé de 2% par rapport au quatrième trimestre 2022. 
Malgré le respect des quotas édictés par l’Opep+, cette performance a été réalisée grâce à une 
production des champs sans interruptions (dysfonctionnements ou arrêts programmés). Le bon 
rendement des puits s’explique également par les efforts d’investissement antérieurs réalisés par les 
opérateurs. 

• Manganèse  
 

Dans la continuité du quatrième trimestre 2022, la production de manganèse a chuté de 29,7% en 
glissement trimestriel. La rupture de la voie ferrée intervenue le 24 décembre 2022 a obligé les 
opérateurs situés au-delà du lieu de l’incident à baisser très fortement leur activité, faute de pourvoir 
évacuer le minerai. Cet accident est venu exacerber une situation déjà marquée par une pénurie de 
carburant et une faible disponibilité de wagons pour l’évacuation du minerai. 

• Gaz naturel 
 

La production de gaz naturel a baissé de 2,8% par rapport au dernier trimestre 2022, toujours en 
lien avec les soucis opérationnels enregistrés par le principal opérateur. En glissement annuel, la 
production de gaz naturel n’a reculé que de 1,4%.  

 

 
1 Poids du pétrole 88% dans la construction de l’indice des activités extractives selon la contribution à la VA (de la 
DCN/DGS) pour l’année 2016 
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Production des activités extractives 

  Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Activités extractives -0,6% 1,3% 8,4% -9,0% -6,5% -6,5% 

Pétrole 0,3% -1,5% 8,4% -7,1% 2,0% 1,1% 

Gaz naturel -1,3% -0,2% 3,6% -2,0% -2,8% -1,4% 

Manganèse -2,9% 9,3% 8,5% -14,0% -29,7% -28,2% 
Source : DGEPF 

 

II.3 L’EXPLOITATION FORESTIERE 

Après deux trimestres consécutifs de baisse, la production de grumes, mesurée par son indice, a 
rebondi de 9% au premier trimestre 2023 par rapport au trimestre précédent. Cette performance 
est liée à la bonne tenue du carnet de commandes, notamment de la part des industries de la zone 
de Nkok. 
Évolution de l’activité de production de grumes 

 
Source : DGEPF 

 
 
En glissement annuel, la production de grumes s’est effondrée de 23,9%, en lien avec les difficultés 
logistiques et en dépit de la consolidation des commandes. 
 
Production de grumes 

 

Evolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Production forestière 11,4% 8,4% -12,1% -26,8% 9,0% -23,9% 
Source : DGEPF 

II.4 L’AGRICULTURE ET L’ELEVAGE 

II.4.1. L’agriculture de rente 

Le palmier à huile comme locomotive de l’agriculture de rente 
 
Au terme du premier trimestre 2023, l’indicateur2 de l’agriculture de rente a progressé de 16,3% en 
glissement trimestriel. Cette performance est corrélée à la bonne tenue du palmier à huile dont les 
résultats sont appréciables. La hausse constatée vient mettre un terme à la spirale baissière observée 
sur deux trimestres consécutifs. 
 
 

 
2 Poids du caoutchouc naturel 80% dans la construction de l’indice de l’agriculture de rente selon la contribution à la 
Valeur Ajoutée (de la DCN/DGS) pour l’année 2016. 
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Evolution de la production de l’agriculture de rente  

 
Source : DGEPF 

 

• Palmier à huile 
 

L’indice de la récolte de régimes de palme a bondi de 26% après trois mois d’activité en 2023, 
comparativement au quatrième trimestre 2022. Ce résultat est obtenu suite à l’amélioration des 
rendements des plantations, notamment la récolte de nouveaux espaces et l’arrivée à maturité de 
certaines surfaces ayant fait l’objet d’un élargissement récent. Rapportée à la même période de 
l’année précédente, la progression reste modeste (+3,8%). 

 

• Caoutchouc humide 
 
Sur la période d’analyse, la production de caoutchouc humide a baissé de 5,7% comparativement 
au quatrième trimestre 2022. En effet, la production a reculé suite à l’arrêt de saignées par SIAT 
sur le site de production de Bitam, dans le cadre du « balancement des panneaux » qui consiste à 
suspendre la récolte les arbres durant un temps pour observer leur comportement avant la reprise 
des saignées. En glissement annuel par contre, la production s’apprécie de 21,7%, suite au regain 
d’activité après la levée des mesures restrictives anti Covid-19. 

Production de l’agriculture de rente 

 Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Agriculture de rente 44,1% 27,5% -25,0% -3,1% 16,3% 7,8% 

Caoutchouc humide -0,1% -6,7% 30,4% 6,0% -5,7% 21,7% 

Régimes de palme 64,7% 37,2% -35,6% -6,7% 26,0% 3,8% 
Source : DGEPF 
 
II.5 LES AGRO-INDUSTRIES 

II.5.1. L’eau minérale, les boissons gazeuses et alcoolisées, le sucre et la farine 

L’agro-industrie chahutée par la farine et l’huile brute… 
 
Au terme du premier trimestre 2023, les données relatives à l’activité des agro-industries présentent 
une évolution négative du secteur. En effet, l’indice composite s’est replié de 5% par rapport au 
dernier trimestre 2022. L’activité des agro-industries a été plombée par la farine et l’huile brute. 
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Évolution de l’indice composite des activités dans les agro-industries  

 
Source : DGEPF 

 

• Eau minérale 
 

La production de l’eau minérale observe une consolidation de son activité de 20,6% au premier 
trimestre 2023 en glissement trimestriel, portée par le relèvement significatif de la production de 
SOBRAGA, malgré la détérioration de l’activité de SOBOLECO, en raison des difficultés 

d’évacuation de la production vers les principaux centres de commercialisation. 

• Boissons gazeuses et alcoolisées 
 

Evaluée par son indice de production, l’activité des boissons gazeuses et alcoolisées s’est appréciée 
de 7,5% au premier trimestre 2023 par rapport au trimestre précédent, en raison des bonnes 
performances de la production des bières et des boissons gazeuses. Malgré le non renouvellement 
de la licence avec Coca Cola Company, SOBRAGA enregistre une montée en puissance de ses 
gammes grâce à une demande en progression. 
 

• Sucre  
 

Entre le dernier trimestre 2022 et le premier trimestre 2023, l’indice de transformation de sucre a 
gagné 12,4%. Cette reprise a été soutenue par le relèvement du niveau des importations des sacs 
de 50 kg (pour faire face à une mauvaise campagne sucrière), mais également par une demande 
importante. 

• Huile  
 

La production d’huile rouge a baissé de 6,9% à l’issue du premier trimestre 2022. Ce reflux de 
l’activité est consécutif au fort ralentissement observé suite à la maintenance de l’outil de 
production au niveau de l’usine de Lambaréné notamment. 

• Farine 
 

La production de farine a baissé de 10,3% en glissement trimestriel. La production de farine souffre 
du renchérissement du coût du blé dans un contexte de persistance de tensions inflationnistes et 
l’enlisement du conflit en Ukraine. Cette évolution s’explique également par les 
dysfonctionnements dans la chaîne d’approvisionnement. 
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Production de l’eau minérale, des boissons, du sucre et de la farine 

  
  

Evolutions trimestrielles 1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23  

Agro-industries 19,5% 13,8% -7,9% -0,1% -5,0% -0,5% 

Eau minérale 3,6% -8,2% -5,8% 10,5% 20,6% 15,2% 

Boissons gazeuses et alcoolisées 0,5% 7,6% -3,2% -5,0% 7,5% 6,5% 

Sucre -22,1% -22,8% 94,9% -63,2% 12,4% -37,8% 

Farine 0,2% -2,9% 6,2% -1,5% -10,3% -8,9% 

Huile brute 24,2% 16,2% -9,5% 0,9% -6,9% -1,2% 
Source : DGEPF 
 

II.6 LES INDUSTRIES DU BOIS 

Les industries du bois impactées par le repli des commandes, les conditions climatiques 
et les prix du carburant 
 
Evolution de l’activité de production des industries du bois 

 
Source : DGEPF 

 
L’activité de production des industries du bois a baissé de 10,7% au premier trimestre 2023 par 
rapport au trimestre précédent. Pour les opérateurs indépendants, la production continue d’être 
impactée par la hausse des prix du carburant et les problèmes d’évacuation des usines vers le port 
d’Owendo. Globalement, la production accuse le coup de la baisse de la commande des bois sciés 
émanant de l’Asie (Philippines pour l’Okoumé scié - Chine pour l’Ovangkol, Okan, Beli et 
Okoumé - Vietnam pour le Tali). 

Production des industries du bois 

 

Evolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Production des industries 1,7% 13,0% -6,1% -17,9% -10,7% -22,2% 
Source : DGEPF 

 

II.7 LES AUTRES INDUSTRIES DE TRANSFORMATION 

Les autres industries de transformation à la relance… 
 

• Ciment  
 

Au cours du premier trimestre 2023, l’indice de la production de ciment a progressé de 10,0% en 
glissement trimestriel. Ce relèvement est consécutif à la bonne orientation des carnets de 
commandes, en lien avec la poursuite des chantiers prioritaires du PAT, notamment les travaux de 
construction de la Transgabonaise, les travaux de mise à niveau de la voie ferrée, le démarrage de 
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l’aménagement de la voie de contournement de l’aéroport, les voiries urbaines, la mise à niveau du 
réseau d’adduction en eau, etc. 

Evolution de l’activité de production des autres industries de transformation 

 
Source : DGEPF 

 

• Gaz industriels 
 

Sur la période sous revue, l’indice de production des gaz industriels s’est légèrement repris de 2,6% 
comparativement au trimestre précédent. Ce frémissement est corrélé à la demande des opérateurs 
miniers et du raffinage. En glissement annuel par contre, l’indice chute de 26%, en lien avec la 
baisse des commandes émanant des opérateurs miniers (manganèse essentiellement), suite à la 
rupture des rails après le pont de Booué. 

• Peintures  
 

S’agissant des peintures, l’indice de production a augmenté de 5,5% au terme du premier trimestre 
2023 comparativement au quatrième trimestre 2022. Cette hausse est liée à la bonne tenue du carnet 
de commandes émanant principalement des BTP et des Mines sur la période sous revue, malgré la 
faible disponibilité de la matière première, suite à la hausse des coûts et aux difficultés liées au 
circuit d’approvisionnement. 

• Tôles  
 

En ce qui concerne la production de tôles, l’indice de production a bondi de 33,8% à la fin du 
premier trimestre 2023. Ainsi, cette consolidation de l’activité reste liée à la hausse des commandes, 
notamment des BTP et à un meilleur accès aux matières premières pour faire face au surcroit de 
demandes 
 
Production des autres industries de transformation 

  
  

Evolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Peinture -5,2% 4,8% 7,1% -18,4% 5,5% -3,4% 

Gaz industriels -24,0% -12,0% 64,5% -50,2% 2,6% -26,0% 

Tôles -0,8% -5,7% -8,0% -2,8% 33,8% 12,8% 

Ciment 13,7% 3,4% -3,5% -4,2% 10,0% 5,1% 
Source : DGEPF 
 

II.8 LE RAFFINAGE, ELECTRICITE, EAU ET BTP 

• Raffinage  
 

L’activité de raffinage a baissé de 11,3% sur le premier trimestre 2023, c’est le deuxième trimestre 
consécutif de repli de la production après les 3,7% observés au quatrième trimestre 2022. Cette 
baisse d’activité de la raffinerie s’explique essentiellement par le recul du volume des lots livrés par 
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les fournisseurs de brut. Rapportée à la même période de l’an dernier, le volume de brut traité s’est 
apprécié de 8,9%. 

• Electricité  
 

La production d’électricité a légèrement augmenté de 0,6% entre le dernier trimestre de l’année 
2022 et le premier de l’année en cours, grâce aux efforts fournis par la SEEG car dans le même 
temps les achats auprès de la Société de Patrimoine ont reculé sur la période sous revue. Cela 
s’explique par la forte baisse d’activité des opérateurs miniers. 

• Eau  
 

S’agissant de la production d’eau, l’indice a fléchi de 1,1% au premier trimestre 2023. Ce repli 
s’explique par la persistance des difficultés à approvisionner certaines localités en carburant, 
obérant ainsi l’activité de l’entreprise. En glissement annuel par contre on enregistre une hausse de 
la production (+2%). 

Évolution des activités de production Electricité, Eau et raffinage 

 
Source : DGEPF 

 

• BTP 
 

Au terme du premier trimestre de l’année 2023, l’activité des BTPs, mesurée par son indice du 
chiffre d’affaires, s’est fortement contractée de 18,8% comparativement au trimestre précédent. 
Cette baisse résulte de l’arrivée à terme de certains chantiers (route Cap Estérias et construction 
des stations pour le compte de Setrag) et le ralentissement dans l’exécution des travaux de certains 
chantiers. Concernant les chantiers financés par les investissements privés, il y a très peu de 
facturation en ce début d’année, les paiements ayant déjà eu lieu. 

Production des activités de production Electricité, Eau, BTP et raffinage 

  Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Raffinage 12,4% 4,8% 21,6% -3,7% -11,3% 8,9% 

Eau -0,8% 1,1% -1,1% 3,1% -1,1% 2,0% 

Electricité -0,3% -0,2% 0,0% 0,4% 0,6% 0,8% 

Bâtiment et travaux publics 3,3% -12,5% 85,2% 16,3% -18,8% 53,2% 
Source : DGEPF 
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II.9 LE TRANSPORT ET LES AUXILIAIRES DE TRANSPORT 

Le transport en pleine déprime… 
 
L’activité du transport a enregistré une baisse de 9,2% sur la période d’analyse. Cette baisse 
d’activité s’explique par les mauvaises performances aussi bien du transport ferroviaire3 (-10,2%), 
que du transport aérien (-5,1%). 

Évolution de l’activité de transport 

 
Source : DGEPF 

 

• Transport aérien 
 

L’activité du transport aérien, mesurée par son indice du nombre de passagers, a enregistré une 
baisse de 5,1% par rapport au trimestre précédent. L’activité a été lestée par la hausse des prix des 
billets décidée à la suite de l’augmentation du prix du kérozène, mais également de la taxe 
aéroportuaire de l’ASECNA. Toutes choses qui rendent le prix du billet prohibitif. En glissement 
annuel par contre, l’activité a bondi de 24,9%. 

• Transport ferroviaire 
 

S’agissant du transport ferroviaire, l’activité s’est repliée de 10,2% à la fin du premier trimestre 
2023. Cette évolution négative est liée à l’impact de l’interruption du trafic intervenue à partir du 
24 décembre 2022. En effet, après quatre semaines d’arrêt, les premiers tests ont été réalisés à partir 
du 19 janvier 2023 et le trafic marchandises s’est normalisé à partir du mois de février. Concernant 
le trafic passager, celui-ci a très peu fonctionnés au cours du premier trimestre, compte tenu des 
nombreux incidents techniques. 

Activité de transport 

  
  

Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Transport -0,2% 2,6% 8,9% -4,0% -9,2% -2,7% 

Aérien 11,3% 16,1% 8,9% 4,1% -5,1% 24,9% 

Ferroviaire -2,0% 0,3% 8,9% -5,7% -10,2% -7,5% 
Source : DGEPF 
 
 
 
 

 
3 Poids : 61% dans la construction de l’indice selon sa contribution dans la valeur ajoutée à partir des données de la comptabilité nationale 

(DCN/DGS) pour l’année 2016 
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II.10. LES TELECOMMUNICATIONS 

La téléphonie : le téléphone mobile tire l’indice d’activité à la baisse 
 
Au premier trimestre 2023, l’activité de la téléphonie, mesurée par son indice du chiffre d’affaires, 
a reflué de 2,1% par rapport au quatrième trimestre 2022. Cette évolution résulte des 
contreperformances de la téléphonie mobile dont le chiffre d’affaires ne cesse de baisser : la 
multiplication des actions commerciales se traduit par la baisse implicite des tarifs. De plus, le repli 
du nombre d’abonnés internet mobile a contribué à lester l’activité. 

Évolution de la téléphonie 

 
Source : DGEPF 

 
En glissement annuel par contre, l’activité a crû de 1,3% en lien avec les bonnes performances des 
connexions internet qui ne cessent de s’apprécier grâce notamment au développement des services 
en ligne. 

Activité de la téléphonie 

  Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Téléphonie -2,6% 0,3% 7,3% -3,8% -2,1% 1,3% 
Source : DGEPF 

 

II.11 LE COMMERCE 

Le commerce se reprend… 
 
Après trois mois d’activité en 2023, les ventes dans le commerce ont gagné 0,9% par rapport au 
dernier trimestre de l’an dernier. En effet, à l’exception du commerce de véhicules neufs, les autres 
segments du commerce ont été bien orientés au cours du trimestre. 

Évolution des ventes dans le commerce 

 
Source : DGEPF 
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• Commerce général structuré 
 

Après avoir fléchi au cours du quatrième trimestre 2022, l’activité dans le commerce général 
structuré a gagné 2,2% à la fin du premier trimestre 2023 en glissement trimestriel. En glissement 
annuel, l’indice gagne 6,8%, en lien avec la levée de toutes les mesures restrictives. 

• Commerce de véhicules neufs 
 

Pour sa part, le commerce des véhicules neufs a chuté de 24,7% au premier trimestre 2023 
comparativement au trimestre précédent. Cette baisse est liée à l’augmentation des prix des unités 
vendues dans un contexte de hausse généralisée des prix et de crise des semi-conducteurs dans 
l’industrie automobile. 

• Commerce des produits pétroliers 
 

S’agissant du commerce des produits pétrolier, l’activité de négoce s’est affermie de 1,9% au terme 
du premier trimestre 2023. La vente des produits raffinés bénéficie du renforcement du réseau de 
distribution. En glissement annuel, la hausse est encore plus marquée (+7,6%), en lien avec la levée 
des mesures restrictives. 

• Commerce des produits pharmaceutiques 
 

Enfin, le commerce des produits pharmaceutiques s’est accru de 4,3% sur la période d’analyse. Au-
delà de la maturité du marché et de la stabilité de la demande locale, cette hausse s’explique par 
l’effort de constitution de stocks réalisée par les acteurs du marché pour se prémunir des ruptures 
telles que l’interruption du trafic ferroviaire et/ou la catastrophe maritime sur l’axe Libreville/Port-
Gentil.  

Activité des ventes dans le commerce 

  
  

Evolutions trimestrielles 1T23/1T22 

1T22 2T22 3T22 4T22 1T23  

Commerce 2,5% 6,9% 0,5% 1,0% 0,9% 9,4% 

Commerce général structuré 7,2% 4,8% 1,6% -1,9% 2,2% 6,8% 

Commerce de véhicules -29,0% 57,5% -15,3% 54,3% -24,7% 54,9% 

Commerce des produits pétroliers 2,7% 4,3% 1,9% -0,5% 1,9% 7,6% 

Commerce des produits pharmaceutiques -9,9% 8,5% -1,1% 2,3% 4,3% 14,4% 
Source : DGEPF 
 

II.12 LES SERVICES 

 

• Services de réparation mécanique 
 
L’activité des services de mécanique générale, mesurée par son indice du chiffre d’affaires, s’est 
envolée de 35% lors du premier trimestre 2023 par rapport au trimestre précédent. La disponibilité 
des pièces de rechange et une consolidation de la commande des principaux clients (mines, bois, 
btp) ont permis d’atteindre cette performance. 

• Services immobiliers 
 

Les services immobiliers ont été en retrait de 16,3% au cours du premier trimestre 2023 
comparativement au trimestre précédent. L’activité a reculé du fait du renouvellement de certains 
contrats de gestion immobilière au cours du trimestre. 
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• Services aux particuliers 
 
Portés par les jeux de hasard, les services rendus aux particuliers ont frémi de 0,3% après avoir 
enregistré une baisse de 5,8% au dernier trimestre 2022 en lien avec un bug internet qui a privé de 
nombreux parieurs d’accès aux différentes plateformes proposées à cet effet. En glissement annuel 
par contre, l’activité augmente de 9,7%, corrélée à la levée des mesures gouvernementales. 

II.13 LE SYSTEME BANCAIRE 

II.13.1. L’analyse bilancielle 
 

Au premier trimestre 2023, le total bilan du système bancaire a enregistré une hausse de 5,7% par 
rapport au trimestre précédent. Cette évolution s’explique principalement par la consolidation de 
2,5% des dépôts de la clientèle et le raffermissement de 3,2% des capitaux permanents (contre une 
baisse de 1,9% au dernier trimestre 2022). 

Les crédits distribués sont restés quasiment stables (+0,6%), alors qu’ils ont été en hausse de 2,3% 
à fin décembre 2022. Parallèlement, les créances en souffrance, qui ont représenté 10,3% du total 
des crédits, ont affiché une hausse de 20,1% consécutivement à la levée du prolongement de la 
durée de déclassement des créances suite à la fin des mesures sanitaires restrictives de la pandémie 
Covid-19.  

 
 

Evolution de la situation bilancielle 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

DEPOTS DE LA CLIENTELE -1,3% 8,7% 5,3% 12,0% 2,5% 31,2% 

Crédits bruts  -0,3% 3,7% 3,9% 2,3% 0,6% 8,7% 

Créances en souffrance 5,5% -0,6% 14,4% 0,7% 20,1% 24,6% 

CAPITAUX PERMANENTS 5,3% -0,9% 8,8% -1,9% 3,2% 4,1% 

EXCEDENT / DEFICIT DE 
TRESORERIE  

-1,7% 17,7% 15,6% 30,9% 
6,0% 88,7% 

TOTAL DU BILAN 17,0% 3,3% -6,8% 10,2% 5,7% 25,0% 
Source : DGEPF 

 
II.13.2 Les ressources collectées 
 
Les ressources collectées auprès de la clientèle ont connu un ralentissement de leur rythme de 
croissance à +2,4% contre +12% le trimestre précédent suite à un léger ralentissement de l’activité 
économique en début d’année 2023. Cette tendance s’explique par une hausse moins marquée des 
dépôts à vue (70,6% du total des dépôts) qui n’ont crû que de 3,8% contre +16,9% trois mois plus 
tôt.  
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Les ressources à terme, essentiellement constituées des comptes à terme et des comptes de dépôts 
à régime spécial (bons de caisse), ont continué à fléchir (-1% sur le premier trimestre 2023 et -0,8% 
sur le dernier trimestre 2022). Toutefois, elles sont en hausse de 23% en glissement annuel. Ces 
ressources ont représenté 24,3% des dépôts collectés par le secteur bancaire durant la période sous 
revue.   

Parallèlement, les dépôts des autres comptes, dont notamment les comptes en devises, ont vu leur 
rythme de progression ralentir pour s’établir à +1,4%, alors qu’ils étaient de +22,9% trois mois 
plus tôt. Sur l’année, ces ressources ont crû de 64,5%.  

 
Evolution des ressources collectées 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Ressources à vue 2,4% 4,7% 4,6% 16,9% 3,8% 32,7% 

Ressources à terme -6,6% 20,7% 3,8% -0,8% -1,0% 23,0% 

Autres comptes -19,3% 3,5% 28,3% 22,9% 1,4% 64,5% 

Dettes rattachées -25,9% -20,7% 14,7% -24,4% 6,9% -26,5% 
Source : DGEPF 
 

A la fin de mars 2023, les dépôts du secteur privé, qui ont représenté +74,8% du total des dépôts, 
ont vu leur croissance quasi stagner à +0,4%, alors qu’elle était de 9% le trimestre précédent. Les 
dépôts publics ont augmenté de 2,4% sur trois mois inversant la baisse de 3,1% constatée le 
trimestre précédent.  

Sur un an, ils se sont amenuisés de 8,6%. Les dépôts des entreprises publiques ont augmenté de 
33,4% sur le premier trimestre 2023, alors qu’ils étaient restés stables le trimestre précédent. Les 
dépôts des non-résidents, qui ont représenté 11,7% du total des dépôts contre 5,5% un an plus tôt, 
se sont renforcés de 38,1% par rapport au trimestre précédent et de 23,3% en glissement annuel.  

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Dépôts publics 24,8% 3,6% -14,8% -3,1% 2,4% -8,6% 

Dépôts des entreprises publiques -5,4% 21,4% -19,8% 0,0% 33,4% 29,9% 

Dépôts privés  1,2% 4,4% 7,3% 9,0% 0,4% 22,5% 

Dépôts des non-résidents 2,4% 53,9% 1,6% 22,7% 38,1% 23,3% 

Dépôts non ventilés -19,9% 1,4% 27,3% 19,9% 1,6% 56,3% 
Source : DGEPF 

 

II.13.3. Les crédits distribués 
 

Au premier trimestre 2023, les crédits distribués au secteur privé se sont accrus de 0,8% poursuivant 
le ralentissement de leur rythme de croissance entamé au troisième trimestre 2022 suite aux 
différents resserrements monétaires engagés par la banque centrale afin de lutter contre l’inflation. 
Toutefois, en glissement annuel, ils ont augmenté de 14%, matérialisant la confiance du secteur 
privé dans l’avenir. Les crédits accordés au secteur productif ont représenté 74,8% du total des 
crédits distribués contre 76,2% le trimestre précédent. 
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Au cours du premier trimestre 2023, l’encours des crédits à l’Etat, qui représente 17,7% du total 
des crédits, a augmenté de 10,1% contre une baisse de 0,1% le trimestre précédent. Suivant la même 
dynamique, les crédits accordés aux entreprises publiques ont progressé de 2% sur le trimestre mais 
baissé de 8% sur l’année. 

Les crédits consentis aux non-résidents ont baissé de 4,1% sur trois mois mais ont augmenté de 
45,1% sur douze mois. Aussi, les opérations de crédit-bail se sont-elles raffermies de 5,8% sur le 
trimestre contre un amenuisement de 23,1% le trimestre précédent.  

Evolution des crédits distribués 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Crédits à l'État 10,0% -13,5% -5,5% -0,1% 10,1% -10,1% 

Crédits aux entreprises publiques -53,4% -46,0% 51,0% 10,6% 2,0% -8,0% 

Crédits au secteur privé 3,1% 9,0% 5,2% 3,1% 0,8% 14,0% 

Crédits aux non-résidents -33,7% 44,8% -1,0% 5,6% -4,1% 45,1% 

Encours financier des opérations de crédit-bail -6,1% -9,2% 118,3% -23,1% 5,8% -45,8% 

Autres créances 80,2% 17,7% -48,1% -3,4% 34,0% -21,0% 
Source : DGEPF 
 

II.14 LES ETABLISSEMENTS DE MICROFINANCE (EMF) 

Les institutions de microfinance ont maintenu la dynamique de croissance de leurs activités durant 
le premier trimestre de l’année 2023, en termes de recapitalisation des fonds propres, de 
financement de l’économie et de collecte de dépôts.  

Evolution des ressources et des emplois 

  Évolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Fonds Propres  7,5% 14,9% 19,2% 9,3% 20,0% 79,6% 

Dépôts collectés -5,1% 1,9% -0,1% -0,8% 7,4% 8,5% 

Encours de crédit 0,0% -13,1% 15,4% -4,7% 4,4% -0,2% 

Agences  -6,1% 8,7% -2,0% -4,1% 7,4% 9,8% 

Sources : EMF/DGEPF 

 

II.14.1. La configuration du secteur  
 

Le secteur compte 19 EMF, comme au trimestre précédent, répartis en 6 sociétés coopératives 
affiliés à un réseau et 13 sociétés anonymes indépendantes. Le nombre d’agences et de points de 
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vente créés est en hausse (+7,4%) comparativement au trimestre précédent. En glissement annuel, 
il s’est apprécié de 9,8%, grâce à l’extension de la couverture nationale par plusieurs sociétés 
anonymes. Toutefois, les activités sont majoritairement concentrées sur Libreville, Port-Gentil, 
Franceville et Oyem.  

II.14.2. La clientèle des EMF 
 

 

La dynamique portée par la création d’agences s’est traduite par l’augmentation de la clientèle de 
3,5% au cours du trimestre contre 1,6% le trimestre précédent. En revanche, en glissement annuel, 
la clientèle du secteur a régressé de 8,2%. Quatre principaux établissements (FINAM, LOXIA, 
EDG et Express-Union) regroupent à eux seuls près de 91% des clients du secteur. 

Evolution de la clientèle et des effectifs (par unité de personnes) 

  Évolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Nbre de clients 0,5% 3,4% -15,6% 1,6% 3,5% -8,2% 

Effectifs  -9,2% 5,7% -12,6% 15,5% 4,3% 11,3% 
Sources EMF/DGEPF 

 

Parallèlement, le secteur enregistre une croissance des effectifs de 4,3% en glissement trimestriel, 
en lien avec les nouveaux recrutements dans les agences, après le fort repli de 9% observé au cours 
du trimestre précédent. La croissance en glissement annuel est de 11,3%. 

II.14.3. Les capitaux propres et intermédiation financière 
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Les capitaux propres ont cru de 20% sur les trois premiers de 2023 et de 9,6% en glissement annuel. 
Cette assise financière est due au renforcement par plusieurs sociétés anonymes, du capital social, 
au-delà des 300 millions de FCFA exigés par la réglementation. 

Dans le même temps, l’analyse des indicateurs d’intermédiation fait apparaitre une embellie de 
l’activité. En effet, la collecte des dépôts, mesurée par son indice, a considérablement progressé de 
7,4% après la baisse de 0,8% constatée au cours du dernier trimestre 2022. Ce regain est attribuable 
aux performances commerciales des leaders du secteur. L’analyse par type de dépôts fait ressortir 
une prépondérance des dépôts à vue qui représentent environ 75% de l’encours total. En 
glissement annuel, les dépôts collectés ont cru de 8,5%. 

Sur la même période, les crédits bruts distribués ont connu une croissance de 4,4%, après la baisse 
de 4,7% au quatrième trimestre 2022, sous l’effet principalement de la relance des prêts aux 
entreprises individuelles. En glissement annuel, les crédits accordés enregistrent une légère baisse 
de 0,2% 

II.14.4. La structure des taux 
 

La structure des taux d’intérêts est restée identique par rapport à ce qu’elle était au quatrième 

trimestre et en mars 2022, malgré une forte concurrence entre les établissements. 

II.15 LA SITUATION DES ETABLISSEMENTS FINANCIERS 

A fin mars 2023, le segment des établissements financiers compte deux personnes morales : Alios 
Finance Gabon et Finatra, dont les principaux métiers sont le crédit-bail, le crédit d'investissement, 
le crédit à la consommation. 

II.15.1 Les ressources 
 

Le total des ressources affiche à fin mars 2023 une baisse de 13,8% en glissement trimestriel, contre 
une progression de 26,8% le trimestre précédent.  Cette dépréciation résulte des baisses simultanées 
des capitaux propres (-53,2%) et de la dette bancaire (-6,4%). 

Evolution des ressources  

Source : Etablissements financiers 

 

II.15.2 Les emplois 
 

Au premier trimestre 2023, le total des emplois a régressé de 16,0% par rapport au trimestre 
précédent, en liaison avec les baisses simultanées des crédits à court terme et des crédits-bails ; 
respectivement de 5,8% et de 17,5%. Cette évolution a lieu dans un contexte de réorganisation du 
marché du crédit à la consommation avec la concurrence des banques d’une part, et les problèmes 
de disponibilité du matériel chez les partenaires concessionnaires d’autre part. 

 

 

 

(En milliards de FCFA) 4T22 1T23 1T23-1T22 

Capitaux propres 
-5,2% -53,2% -64,8% 

Dettes bancaires  -1,7% -6,4% -13,1% 

Ressources  
+26,8% -13,8% -22,8 
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Evolution des emplois  

 
II.15.3. Les investissements et les créances impayées 
 
Au cours de la période sous revue, les établissements financiers n’ont réalisé aucun investissement.  
Par ailleurs, on note une baisse de 17,3% des créances impayées au premier trimestre 2023 contre 
une hausse de 4,1% trois mois auparavant. Cette baisse s’explique par une politique de 
recouvrement intensif. 

Evolution des investissements et créances impayées  

Source : établissements financiers 
 

 
 

II.16 LE SECTEUR MOBILE MONEY 

Au cours du premier trimestre 2023, l’indice du chiffre d’affaires du secteur mobile money a fléchi 
de 2,7% contre une hausse de 1,3% au 4e trimestre 2022. 

Evolution de l’activité 

Indicateurs 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Chiffre d'affaires -6,1% 6,6% 11,2% 1,3% -2,7% 16,8% 

Source: Airtel Gabon (Airtel money) /Gabon Telecom (Moov Africa) 

 

Souscripteurs aux Produits de Monnaie Electronique 
 

Les trois premiers mois de l’année 2023 ont vu le nombre de comptes de paiement de monnaie 
électronique progresser de 3%. Il affichait la même tendance trois mois plutôt. Parallèlement, le 
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 (En milliards de FCFA) 4T22 1T23 1T23-1T22 

Crédits à court terme +22,8% -5,8% -2,2% 

Crédits à moyen terme +8,6% -6,3% +39,7% 

Crédits à long terme - - - 

Crédits-bails -2,7% -17,5% -35,2% 

Total -0,02% -16,0% -43,5% 

(En milliards de FCFA) 4T22 1T23 1T23-1T22 

Investissements - - - 

Titre de participation 0,3 0,3 - 

Créances impayées  4,1% -17,3% -15,0% 
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nombre de comptes actifs a suivi la même évolution sur le premier trimestre 2023 et le trimestre 
précédent.  

Indicateurs 4T2022 1T 2023 VAR 23/22 

Nombre total de comptes 3 169 109 3 258 266 3% 

Comptes actifs 1 196 464 1 230 682 3% 
Source: Airtel Gabon (Airtel money)/Gabon Telecom (Moov Africa) 

 
Transactions de Monnaie Electronique 
 
L’évolution en valeur des différentes transactions de monnaie électronique affiche un léger 
accroissement de 0,8% au 1er trimestre 2023 contre +32,5% au trimestre précédent. Les dépôts et 
les retraits quant à eux ont subi respectivement des baisses de 3,6% et 4,2% au 1er trimestre 2023 
contre +2,8% et +1% le trimestre précédent. Les paiements ont connu une croissance moins 
importante qu’au trimestre précédent (+3,3% contre +5,7%).  

Cependant, les transferts nationaux ont baissé de 2% contre +3,4% le trimestre précédent. Cette 
tendance s’explique par la faible utilisation de la plateforme GIMACPAY qui subit quelque fois des 
perturbations.  

Enfin, les transferts internationaux restent sur une dynamique haussière. En effet, ils ont cru de 
+9,1% au premier trimestre 2023 contre +10,4% au trimestre précédent. Cette embellie s’explique 
par l’accessibilité et la facilité des transactions internationales à destination de la sous-région.  

Indicateurs 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Dépôts -7,9% 7,9% 12,1% 2,8% -3,6% 19,9% 

Retraits 0,1% -1,0% 12,7% 1,0% -4,2% 8,0% 

Paiements -0,6% 3,1% 5,1% 5,7% 3,3% 18,3% 

Transferts nationaux -7,9% 7,0% 12,7% 3,4% -2,0% 22,2% 

Transferts internationaux 19,7% 25,5% 44,5% 10,4% 9,1% 118,3% 

 

II.17 LE SECTEUR DES ASSURANCES 

L’activité des assurances a connu une chute de 56,8% durant les trois premiers mois de l’année 
2023 contre une hausse de 29,5% le trimestre précédent. Cette baisse d’activité se justifie par une 
reprise lente des renouvellements des primes. Toutefois, en glissement annuel, l’évolution du 
chiffre d’affaires a connu une hausse de 42,7%.  

Variations trimestrielles des différents agrégats 

                                     Évolutions trimestrielles 
1T23/1T22 

 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Chiffre d’affaires vie -64,7% 88,9% 27,8% 27,3% -51,6% 48,7% 

Chiffre d'affaires non vie -71,9% 114,3% 46,0% 36,8% -72,6% 17,3% 

Chiffre d'affaires total -66,3% 93,7% 31,6% 29,5% -56,8% 42,7% 

Sinistres réglés non vie -80,3% 100,7% 66,1% 62,2% -77,4% 22,2% 

Sinistres réglés vie -56,4% -23,6% 214,4% 14,3% -73,1% -26,1% 

Sinistres réglés total -73,3% 41,1% 104,7% 43,1% -76,0% -0,9% 

Commissions versées non vie -62,3% 57,5% 50,5% 30,3% -62,1% 17,0% 

Commissions versées   vie 103,2% 6,3% -63,1% 48,0% -88,3% -93,2% 

Commissions versées   total -48,8% 40,9% 22,8% 31,6% -64,3% -18,6% 
Source : compagnies d’assurance 
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La Branche Non Vie 
 

Au cours de la période sous revue, l’activité de la branche Non Vie a connu une chute de 72,6%, 
contrastant avec la hausse de 36,8% observée trois mois auparavant. Cette régression de l’activité 
s’explique par le non renouvellement des certaines garanties dans les produits phares de la branche 
« Incendie », « Automobile : à travers des flottes entreprises » et « Transport maritime ». En 
glissement annuel par contre, l’indice du chiffre d’affaires progresse de 17,3%.  

Evolution des cotisations du segment Non vie (en milliards de FCFA)  

 

 

La Branche Vie et Capitalisation 
 

La Branche Vie enregistre un indice du chiffre d’affaires en régression de 51,6% au premier 
trimestre 2023, alors qu’il avait connu une augmentation de 27,3 % au quatrième trimestre 2022. 
Cette régression est corrélée au faible dynamisme des produits vie et non renouvellement des 
tardives des primes. En glissement annuel, le chiffre d’affaires a évolué de 48,7%. 

Evolution de l’indice du chiffre d’affaires Vie 

 

Les sinistres réglés 
 

Au premier trimestre 2023, on note un repli de 76,0% sur la charge totale des sinistres payés contre 
une hausse de 43,1% trois mois plus tôt. Cette situation relève d’une baisse des sinistres enregistrés 
au premier trimestre 2023.  
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Dans la même dynamique, la charge des sinistres dans la branche Non Vie s’est repliée de 77,4% 
contre une hausse de 62,2% lors du trimestre précédent.  

On observe depuis quelques années une baisse tendancielle des sinistres payés pour le compte de 
la branche Vie. En effet, s’ils ont progressé le trimestre passé, ils sont en diminution de 73,1% au 
premier trimestre 2023, et de 26,1% sur l’année à la même période 

Les Commissions versées 
 

Le montant total des commissions versées aux intermédiaires d’assurance a chuté de 64,3% au 
premier trimestre 2023 contre une hausse de +31,6% au cours du quatrième trimestre 2022. Mais 
la tendance est baissière sur l’année à la même période. Ces résultats reflètent, les efforts faits par 
les Compagnies d’assurance pour moins dépendre des intermédiaires.  

.  

 

En assurance Non Vie, on observe une baisse de 62,1% sur les commissions au terme du premier 
trimestre 2023, alors que trois mois avant, elle était en hausse de près de 30,3%. Cette situation 
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s’explique par la poursuite du développement des bureaux directs et de la digitalisation des services 
aux clients pour augmenter la contribution des compagnies dans leur chiffre d’affaires. 

Pour leur part, les commissions versées au titre de l’assurance Vie suivent la même tendance 
baissière (-88,3%) au terme du premier trimestre 2023. Elles sont en progression de 48% au 
quatrième trimestre 2022.  
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III. LES GRANDEURS MACROECONOMIQUES AU PREMIER TRIMSTRE  2023 

III.1. L’INDICE DES PRIX A LA CONSOMMATION 

A l’instar des autres pays, l’inflation mesurée par l’Indice Harmonisé des Prix à la Consommation, 

sur l’ensemble du territoire continue de baisser au premier trimestre 2023. Cette évolution est liée 

au contexte de désinflation de l’énergie, du fret maritime, des produits alimentaires (indice FAO) 

conjugué au maintien des mesures de lutte contre la vie chère sur le plan national.  

Ainsi, comparativement au dernier trimestre 2022, en glissement trimestriel, le taux d’inflation s’est 

situé à 0,5% en baisse de 0,2 point. De même, en moyenne annuelle, le taux d’inflation est passé 

de 2,4% à fin mars 2022 à 4,8% à fin mars 2023. 

III.1.1. L’analyse par poste de consommation 

Le recul de l’inflation provient de l’ensemble des postes Transport, Articles d'habillement et chaussures, 
Biens et services divers. 

Pour les produits alimentaires et boissons non alcoolisées, le fléchissement du taux d’inflation de 0,1 point 
à 0,67% est lié au maintien des mesures de lutte contre la vie chère (notamment la mise en place 
d’une nouvelle mercuriale depuis septembre 2022) et au repli des prix mondiaux des produits 
alimentaires (-3,7%). 

La déflation dans le poste « Logement, eau, gaz, électricité et autre combustibles » et la désinflation 
dans les postes « Meubles. Articles de ménage et entretien courant de la maison » et « Restaurants 
et hôtels » tient notamment de la baisse des prix du fret maritime d’une part et, du recul des prix 
mondiaux de l’énergie d’autre part. Dans la « Santé », la désinflation enregistrée provient de la baisse 
des coûts hospitaliers suite à la mise en place d’un Comité de surveillance et de contrôle des 
organismes de protection sociale et à la matérialisation de la réforme sur le système de gouvernance 
de la CNAMGS et de la CNSS. 

Toutefois, le transport a enregistré à nouveau des pressions inflationnistes, comparativement au 

quatrième trimestre 2022 (+1,5% contre +0,8%) en raison entre autres de la hausse des coûts dans 

le secteur aérien (kérosène, taxe de navigation).  
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Evolution de l’Indice Harmonisé des Prix à la Consommation 

Regroupements Pond 

Indice moyen 

Moyenne 
annuelle 

(%) 

Glissement trimestriel  
(en %) 2022 2023 

T2 T3 T4 T1 
T4/T3 

(1) 

T1 
23/T4 
22 (2) 

Ecart de 
points 
(1)-(2) 

INDICE NATIONAL (base 100 = 
2018) 

10000 106,5 108,9 109,7 110,2 4,8 0,7 0,5 -0,3 

Produits alimentaires et boissons 
non alcoolisées 

4029 108,5 113,1 113,9 114,7 8,1 0,74 0,67 -0,1 

       Céréales non transformées  484,4 101,9 102,2 101,6 102,9 1,7 -0,6 1,2 1,8 
       Pains 143,6 104,7 107,7 115,5 114,3 15,6 7,2 -1,0 -8,2 

       Bœufs  129,4 103,0 108,6 112,3 112,4 11,7 3,4 0,0 -3,4 

       Volaille  325,8 116,5 128,8 131,1 131,4 19,0 1,7 0,3 -1,5 
       Poissons frais 254,1 109,7 116,9 111,9 114,7 6,6 -4,2 2,5 6,8 
       Poissons et autres produits séchés ou 
fumés 

105,8 120,7 122,3 127,7 128,6 4,6 4,4 0,7 -3,7 

       Huiles raffinées 420 117,2 119,4 110,4 108,4 -6,7 -7,5 -1,8 5,7 

       Légumes frais en fruit ou racine 194,7 108,6 115,6 123,2 124,3 13,5 6,6 0,9 -5,7 

       Légumes frais en feuilles 96,1 99,9 110,3 116,2 112,9 13,6 5,3 -2,8 -8,2 
       Tubercules. Plantain 205,3 105,2 114,7 112,4 111,2 12,1 -2,0 -1,1 0,9 
Boissons alcoolisées et tabac 170 101,1 102,0 102,3 103,4 3,1 0,3 1,1 0,8 

Articles d'habillement et chaussures 525 106,5 108,2 107,9 107,9 3,5 -0,3 0,0 0,2 

Logement. eau. gaz. électricité et 
autres combustibles  

1543 103,1 104,5 105,4 104,9 3,0 0,9 -0,5 -1,4 

       Alimentation en eau 88,3 99,3 99,3 99,3 99,3 0,0 0,0 0,0 0,0 
       Eléctricité 308,3 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0 0,0 0,0 0,0 
       Gaz 66,8 97,1 97,3 97,9 97,5 0,7 0,7 -0,4 -1,1 
Meubles. articles de ménage et 
entretien courant de la maison  

380 106,4 108,0 108,6 109,2 4,2 0,62 0,55 -0,1 

Santé 231 102,3 102,0 102,9 103,4 1,6 0,9 0,5 -0,4 
Transports 813 109,6 110,2 111,1 112,7 0,8 0,8 1,5 0,6 
       Carburants et lubrifiants 248,3 98,0 97,6 99,4 97,5 0,7 1,8 -1,9 -3,7 
Communications 555 103,5 103,9 103,9 103,5 0,2 0,0 -0,4 -0,4 
Loisirs et culture 459 101,9 102,3 102,8 102,8 1,2 0,5 0,0 -0,5 
Enseignement 324 106,7 107,6 109,3 109,2 2,3 1,6 -0,1 -1,7 
Restaurants et hôtels 588 105,7 107,2 108,4 109,2 5,3 1,1 0,8 -0,4 
Biens et services divers 383 105,9 106,6 107,0 107,6 2,9 0,4 0,5 0,1 

Source : DGSTAT/DGEPF 
 

III.1.2. L’analyse par secteur 

En glissement trimestriel, le découpage sectoriel laisse apparaitre un ralentissement de l’inflation 
dans les secteurs : secondaire (+0,4% contre +0,5%) et tertiaire (+0,47% contre +0,53%). Par contre, 
le secteur primaire a enregistré une hausse de l’inflation à un taux de 1,9% contre 0,4% au dernier 
trimestre 2022. 

En termes de durabilité, on note également un recul de l’inflation sur la quasi-totalité des biens 
excepté sur les biens non durables (+1,2% contre 0,2%). 
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Evolution de l’Indice Harmonisé des Prix à la Consommation suivant les nomenclatures 
secondaires 

Regroupements Pond 

Indice moyen 

Moyenne 
annuelle (%) 

Glissement trimestriel  
(en %) 2022 2023 

T2 T3 T4 T1 
T4/T3 

(1) 
T1 23/T4 22 

(2) 
Ecart de points 

(1)-(2) 

Indice global 10 000 106,5 108,9 109,7 110,2 4,8 0,7 0,5 -0,3 

Origine 
Importé 3430 107,5 110,5 110,3 111,3 5,5 -0,2 0,91 1,1 

Local 6570 106,5 109,0 109,3 110,3 4,7 0,2 0,92 0,7 

                      

Durabilité 

Durable 335 103,6 106,0 107,1 107,3 4,5 1,1 0,2 -0,9 

Non durable 5144 107,2 110,9 111,1 112,4 6,9 0,2 1,2 1,0 

Semi-durable 701 106,0 107,5 107,4 107,3 3,2 -0,1 -0,2 -0,1 

Services 3820 105,3 106,1 106,7 107,2 2,1 0,53 0,47 -0,1 

                      

Secteur 

Primaire 1750 108,6 114,1 114,5 116,7 9,9 0,4 1,9 1,5 

Secondaire 4430 105,7 107,6 108,1 108,5 4,4 0,5 0,4 -0,1 

Tertiaire 3820 105,3 106,1 106,7 107,2 2,1 0,53 0,47 -0,1 

Source : DGSTAT/DGEPF 
 

III.2. L’EVOLUTION DE L’INDICE GLOBAL DES EXPORTATIONS 

Après une phase de décrue au second semestre de l’année précédente, le commerce extérieur 
présente un dynamisme depuis le début de cette année 2023, malgré la persistance des tensions 
géopolitiques et une inflation modérée mais à un niveau élevé. Ainsi, l’indice global des valeurs des 
exportations du Gabon a progressé de 7,2% à fin mars 2023 par rapport au dernier trimestre de 
l’année précédente.  

En moyenne annuelle, au premier trimestre 2023, cet indice a augmenté de 21,4% par rapport à la 
même période en 2022. 

Evolution de l’indice global des valeurs des exportations 

 

Source : DGEPF 
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III.2.1. L’indice des exportations en valeur 
 
III.2.1.1 L’analyse détaillée par chapitre 

La hausse de la valeur des exportations à fin mars 2023 (+7,2%) est consécutive notamment au 
redressement de la valeur des chapitres suivants :  

 « Minerais, scories et cendres. » (+323,9%) comprenant les « Minerais de manganèse type RSD 
(ROCHEUX) » (+414,5%) ; 

  « Autres métaux communs ; cermets... » (+26,6%) dont le « Manganèse et ouvrages en 
manganèse, déchets et débris» (+26,6%) ;  

Néanmoins, cette hausse a été freinée principalement par le recul des valeurs du chapitre « 

Combustibles minéraux, huiles minérales... » (-11,2%) notamment les huiles brutes de pétrole (-11,3%) ; 

du chapitre « Bois, Charbons de bois et ouvrages en bois. » (-35,3%) comprenant les « bois tropicaux, 

autres que du 44072901 à 37, scié,épaiss.. » (-48,4%), « Feuilles de placage,de contre-plac.& bois; 

epais.<=6m... » (-75,4%) 
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Evolution de l’indice des valeurs des produits exportés par chapitre à fin Mars 2023 
EXPORTATIONS 

IPCE BASE 100=2018 POND. 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 
 INDICE GLOBAL 1000 112,8 193,4 170,8 127,6 136,9 7,2% 21,4% 

3 
Poissons et crustacés, 

mollusques ... 
0,06 56,1 186,0 409,4 64,6 37,5 -42,0% -33,2% 

26 Minerais, scories et cendres. 174,41 66,2 50,6 113,7 44,0 186,4 323,9% 181,8% 

 Minerais de manganese type HMF 
(FINES) 

40,75 49,7 69,2 78,1 34,8 8,6 -75,4% -82,7% 

 Minerais de manganese type RSD 
(ROCHEUX) 

133,66 71,2 44,9 124,5 46,8 240,6 414,5% 238,1% 

27 
Combustibles minéraux, 

huiles minérales... 
714,44 126,6 244,0 196,4 149,9 133,1 -11,2% 5,1% 

 huiles brutes de pétrole 707,61 126,9 245,4 197,3 150,4 133,4 -11,3% 5,1% 

 Carbureacteurs(de type essence ou 
petrole lampant) 

6,83 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 0,0% 

40 
Caoutchouc et ouvrages en 

caoutchouc. 
2,17 100,0 103,0 44,0 35,9 100,0 178,8% 0,0% 

44 
Bois, Charbons de bois et 

ouvrages en bois. 
89,78 104,5 101,5 91,4 132,7 85,8 -35,3% -17,8% 

 bois tropicaux,autres que du 
44072901 à 37,scié,épaiss.. 

48,29 122,0 119,3 105,1 203,2 104,8 -48,4% -14,1% 

 Feuilles de placage,de contre-plac.& 
bois; epais.<=6m.. 

25,57 0,7 2,4 0,6 0,03 0,01 -75,4% -98,8% 

 bois de Padauk, scié d'une épaisseur 
> 6mm 

5,01 93,3 103,7 113,5 99,1 107,0 7,9% 14,6% 

 Bois contre plaques ndnr dans le 
4412 

3,99 366,1 374,9 445,5 186,9 274,0 46,6% -25,2% 

72 Fonte, fer et acier. 7,12 155,3 114,9 316,8 118,7 159,5 34,3% 2,7% 
 Ferro-silico-manganese 7,11 155,3 114,9 316,9 118,6 159,5 34,5% 2,7% 

74 Cuivre et ouvrages en cuivre. 0,18 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 0,0% 

76 
Aluminium et ouvrages en 

aluminium. 
0,11 72,6 100,0 109,7 126,2 1024,9 712,0% 1311,8% 

78 Plomb et ouvrages en plomb. 0,08 32,8 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 204,9% 

81 
Autres métaux communs; 

cermets... 
11,65 0,00048 0,0036 0,0023 0,00203 0,00258 26,6% 433,7% 

 Manganese et ouvrages en manganese, 
dechets et debris 

11,65 0,000482 0,003631 0,002280 0,00203 0,00258 26,6% 433,7% 

94 
Meubles; mobiliers medico 

chirurgical... 
0,01 605,0 227,5 100,0 26,5 100,0 276,8% -83,5% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

 
III.2.1.2. L’indice des valeurs par section 

La hausse enregistrée de 7,2% de l’indice de valeur des produits exportés résulte essentiellement de 
celle des « produits minéraux » (+11,2%), « Métaux communs et ouvrages en ces métaux » (+43,6), 
« Matières plastiques et ouvrages... » (+178,8%) et « Marchandises et produits divers. » (+276,8%), 
en dépit du repli des sections « Animaux vivants et produits du règne animal. » (-42,0%) et « Bois, 
charbon de bois et ouvrages en bois... » (-35,3%). 

Par ailleurs, en moyenne annuelle, la progression de l’indice global de la valeur des exportations 
(+21,4%) comparativement au premier trimestre 2022, provient de l’augmentation de l’indice de 
valeur des sections « Produits minéraux » (+25,1%) et « Métaux communs et ouvrages en ces 
métaux. » (+12,1%), nonobstant le recul de la valeur des sections « Animaux vivants et produits du 
règne animal. » (-33,2%), « Bois, charbon de bois et ouvrages en bois » (-17,8%) et « Marchandises 
et produits divers. » (-83,5%). 

 

 

 
 
 

https://langue-francaise.tv5monde.com/decouvrir/dictionnaire/n/nonobstant
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Evolution de l’indice de produits exportés en valeur par section à fin Mars 2023 
INIDICES DES SECTIONS 

SECTION POND. 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 
 INDICE GLOBAL 1000 112,8 193,4 170,8 127,6 136,9 7,2% 21,4% 

01 
Animaux vivants et produits du règne 

animal. 
0,06 56,1 186,0 409,4 64,6 37,5 -42,0% -33,2% 

05 Produits mineraux. 888,85 114,8 206,1 180,2 129,1 143,7 11,3% 25,2% 

07 Matières plastiques et ouvrages... 2,17 100,0 103,0 44,0 35,9 100,0 178,8% 0,0% 

09 
Bois, charbon de bois et ouvrages en 

bois... 
89,78 104,5 101,5 91,4 132,7 85,8 -35,3% -17,8% 

15 
Métaux communs et ouvrages en ces 

métaux. 
19,13 59,2 44,6 119,8 46,2 66,4 43,6% 12,1% 

20 Marchandises et produits divers. 0,01 605,0 227,5 100,0 26,5 100,0 276,8% -83,5% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

 
III.2.2 L’indice des prix à l’exportation 

Par rapport au quatrième trimestre 2022, l’indice des prix des exportations a reculé de 19,8%. Cette 
situation découle du fléchissement des indices des prix de la totalité des sections « Produits 
minéraux » (-16,0%), « Matières plastiques et ouvrages... » (-2,4%) et « Métaux communs et 
ouvrages en ces métaux... » (-10,5%), « Bois, Charbons de bois et ouvrages en bois. » (-43,2%), 
« Animaux vivants et produits du règne animal. » (-25,6%) et « Marchandises et produits divers. » 
(-67,1%) 

Par chapitre, ce repli trimestriel (-19,8%) est principalement lié à la baisse des prix des chapitres 
suivants :  

 « Combustibles minéraux, huiles minérales » (-24,6%) en particulier les « huiles brutes de 
pétrole » (-24,7%) ;  

 « Bois, Charbons de bois et ouvrages en bois. » (-43,2%), comprenant les « bois tropicaux, 
autres que du 44072901 à 37, scié, épaiss.. » (-54,4%) ; 

 et « Fonte, fer et acier » (-17,9%). 

Toutefois, cette désinflation a été atténuée essentiellement par la hausse des prix des chapitres 
« Minerais, scories et cendres » (+235,6%), avec les « Minerais de manganèse type RSD (ROCHEUX) » 
(+286,8%) « Autres métaux communs ; cermets » (+16,4%) en raison de la mise en œuvre de la 
mercuriale y relative. 

En outre, comparativement au premier trimestre de l’année 2022, l’indice des prix des produits 
exportés a enregistré une hausse globale de 11,3%. 
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Evolution de l’indice des prix de produits exportés par chapitre à fin Mars 2023  

EXPORTATIONS 

IPCE BASE 100=2018 PONDERATION 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 

  INDICE GLOBAL 1000 104,6 128,7 158,4 145,1 116,4 -19,8% 11,3% 

3 Poissons et crustacés, mollusques ... 0,06 148,2 73,0 138,3 111,1 82,6 -25,6% -44,3% 

26 Minerais, scories et cendres. 174,41 44,3 39,9 23,8 23,2 78,0 235,6% 76,0% 

  Minerais de manganese type HMF (FINES) 40,75 44,3 66,0 22,8 25,8 48,9 89,5% 10,5% 

  Minerais de manganese type RSD (ROCHEUX) 133,66 44,3 32,0 24,1 22,4 86,8 286,8% 96,0% 

27 Combustibles minéraux, huiles minérales... 714,44 117,3 154,0 196,4 166,5 125,6 -24,6% 7,0% 

  huiles brutes de pétrole 707,61 117,5 154,6 197,4 167,2 125,8 -24,7% 7,1% 

  Carbureacteurs(de type essence ou petrole lampant) 6,83 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 0,0% 

40 Caoutchouc et ouvrages en caoutchouc. 2,17 133,0 100,0 121,5 99,4 97,0 -2,4% -27,1% 

44 Bois, Charbons de bois et ouvrages en bois. 89,78 128,4 110,6 134,0 228,6 129,8 -43,2% 1,0% 

  bois tropicaux,autres que du 44072901 à 37,scié,épaiss.. 48,29 128,0 100,0 143,3 317,5 144,7 -54,4% 13,1% 

  Feuilles de placage,de contre-plac.& bois; epais.<=6m.. 25,57 131,8 133,6 120,1 118,1 105,5 -10,7% -19,9% 

  bois de Padauk, scié d'une épaisseur > 6mm 5,01 137,0 100,0 135,3 146,6 133,1 -9,2% -2,8% 

  Bois contre plaques ndnr dans le 4412 3,99 96,9 100,0 102,9 111,9 100,2 -10,4% 3,4% 

72 Fonte, fer et acier. 7,12 154,9 192,0 204,5 143,5 117,8 -17,9% -23,9% 

  Ferro-silico-manganese 7,11 155,0 192,2 204,7 143,6 118,0 -17,9% -23,9% 

74 Cuivre et ouvrages en cuivre. 0,18 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 0,0% 

76 Aluminium et ouvrages en aluminium. 0,11 143,5 100,0 100,0 100,0 101,6 1,6% -29,2% 

78 Plomb et ouvrages en plomb. 0,08 129,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% -22,5% 

81 Autres métaux communs; cermets... 11,65 0,5 100,0 3,2 19,9 23,1 16,4% 4260,0% 

  Manganese et ouvrages en manganese, dechets et debris 11,65 0,5 1,3 3,2 19,9 23,1 16,4% 4219,4% 

94 Meubles; mobiliers medico chirurgical... 0,01 241,4 22,1 100,0 304,3 100,0 -67,1% -58,6% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

 

III.3. L’EVOLUTION DE L’INDICE GLOBAL DES IMPORTATIONS 

Au premier trimestre 2023, les importations en valeur du Gabon ont augmenté de 9,7% par rapport 
au quatrième trimestre de l’année précédente. Cette progression est principalement liée à une 
demande nationale soutenue conjuguée à une inflation mondiale modérée. Comparativement au 
premier trimestre de l’année 2022, l’indice global des valeurs des importations a diminué de 1,3%.  

Evolution de l’indice global des valeurs des importations 

 

Source : DGEPF 
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III.3.1. L’indice des importations en valeur 
 
III.3.1.1. Analyse détaillée par chapitre 
 

La hausse de l’indice de valeur des importations enregistrée au premier trimestre 2023 (+9,7%) par 
rapport au trimestre précédent s’explique essentiellement par la hausse des valeurs des chapitres 
suivants :  

 « Poissons et crustacés, mollusques ... » (+38,3%) ; 
 « Céréales. » (+128,8%) en particulier les « riz semi blanchi ou blanchi, même poli ou glacé 

conditionné pour la vente au détail » (+187,1%) ;   
 « Boissons, liquides alcooliques et vinaigres. » (+43,0%) 
 « Matières plastique et ouvrages en ces matières » (+49,3%) 
 et « Voitures automobiles, tracteurs, cycles ... » (+56,5%). 

Toutefois, des baisses ont été enregistrées dans les chapitres « Lait et produits de la laiterie ; Italie ; 
miel ...» (-6,2%), « Produits pharmaceutiques. » (-0,9%), « Sel ; soufre ; terres et pierres ; plâtres ... » 
(-24,1%) et « Caoutchouc et ouvrages en caoutchouc. » (-60,3%).  

Evolution de l’indice des valeurs des produits importés par chapitre à fin Mars 2023 
IMPORTATIONS 

IPCE BASE 100=2018 PONDERATION 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 

  INDICE GLOBAL 1000 133,5 137,6 148,4 120,0 131,7 9,7% -1,3% 

03 Poissons et crustacés, mollusques … 35,55 386,8 165,5 155,8 72,3 100,0 38,3% -74,1% 

04 Lait et produits de la laiterie ; Italie ; miel ... 63,13 95,9 137,0 139,8 75,9 71,2 -6,2% -25,8% 

  
Lait en poudre ou granulé sucré,édulcoré, teneur en poids mat.gr 
> 1.5% 

20,08 86,0 166,5 214,5 88,1 53,1 -39,8% -38,3% 

  
Lait,creme de lait solide.non sucre,ni edulcoré  tn.pds.mat.gr.> 
1.5% 

9,49 103,8 173,8 79,7 14,1 26,9 90,3% -74,1% 

10 Céréales. 108,54 117,6 120,0 192,9 25,3 57,8 128,8% -50,9% 

  
riz semi blanchi ou blanchi , même poli ou glacé conditionné 
pour la vente au détail 

20,08 586,3 513,6 988,9 103,1 295,9 187,1% -49,5% 

15 Graisses et huiles (animales et végétales)... 3,50 250,2 281,2 96,0 63,1 165,6 162,2% -33,8% 

19 Préparations à base de céréales, de farines... 55,97 126,0 126,8 101,9 114,7 135,5 18,1% 7,5% 

  
préparation pr aliment des enfants àbase des produits du 0401 
à 0404 ,sans cacao cvd 

8,05 237,8 160,1 110,9 97,0 320,3 230,1% 34,7% 

  biscuits additionnés d’édulcorant 7,38 161,9 100,0 76,5 136,9 210,8 53,9% 30,2% 

22 Boissons, liquides alcooliques et vinaigres. 15,88 156,8 103,5 84,6 157,9 225,8 43,0% 43,9% 

25 Sel ; soufre ; terres et pierres ; platres ... 6,26 107,4 106,6 104,7 129,7 98,4 -24,1% -8,4% 

30 Produits pharmaceutiques. 131,47 128,0 114,8 124,4 123,6 122,4 -0,9% -4,3% 

  Medicaments en doses.autres que de 300410 a 300450 112,02 110,1 108,0 106,3 100,7 119,9 19,1% 8,9% 

39 Matières plastique et ouvrages en ces matières. 26,86 105,7 167,2 102,4 115,3 172,2 49,3% 62,9% 

40 Caoutchouc et ouvrages en caoutchouc. 21,29 92,4 164,0 117,6 261,0 103,7 -60,3% 12,2% 

  Pneumatiques neufs en caoutchouc pour autobus et camions 16,53 98,6 186,4 122,3 302,8 104,4 -65,5% 5,8% 

48 Papiers et cartons… 18,11 107,4 154,4 142,8 98,1 149,7 52,5% 39,4% 

84 Machines et appareils, mécaniques 52,43 140,8 143,3 195,0 165,8 192,0 15,8% 36,4% 

  Articles de robinetterie, a usages technique 25,29 108,9 107,7 236,4 205,3 219,6 7,0% 101,8% 

  
Parties de machines et appareils des nos. 
84.26,84.29,84.30 ndnca 13,97 122,1 251,5 196,9 129,0 116,5 

-9,6% -4,5% 

87 Voitures automobiles, tracteurs, cycles … 88,92 140,0 158,5 141,0 143,6 224,8 56,5% 60,5% 

94 Meubles; mobiliers medico chirurgical… 5,93 119,7 115,2 148,1 129,9 133,6 2,9% 11,6% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

 
III.3.1.2. Indice des valeurs par section 
 

L’accroissement de l’indice global de la valeur des importations à fin mars 2023 (+9,7%), 
comparativement au quatrième trimestre de l’année précédente, se justifie particulièrement par 
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l’augmentation des importations en valeurs des sections « Animaux vivants et produits du règne 
animal. » (+5,3%), « Produits du règne végétal » (+100,4%), « Produits des industries alimentaires » 
(+6,6%), « Produits des industries chimiques... » (+8,5%) et « Matériel de transport… » (+56,5%). 
Toutefois, on enregistre un recul des valeurs des produits importés des sections « Produits 
minéraux. » (-14,8%), « Matières plastiques et ouvrages... » (-21,0%) et « Métaux communs et 
ouvrages en ces métaux. » (-41,2%). 

En glissement annuel, la baisse de l’indice global de la valeur des importations au premier trimestre 
2023 (-1,3%) est principalement due au fléchissement de l’indice de valeurs des sections « Animaux 
vivants et produits du règne animal. » (-35,6%), « Produits du règne végétal. » (-21,8%), « Produits 
des industries alimentaires... » (-3,7%) et « Produits minéraux. » (-4,8%), malgré la hausse de celui 
des sections « Produits des industries chimiques... » (+0,6%), « Matières plastiques et ouvrages... » 
(+42,2%), « Métaux communs et ouvrages en ces métaux. » (+40,9%), « Machines et appareils, 
matériel électrique... » (+34,3%) et « Matériel de transport… » (+60,5%). 

Evolution de l’indice de produits importés en valeur par section à fin Mars 2023 

INIDICES DES SECTIONS 

SECTION PONDERATION 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 

INDICE GLOBAL 1000 133,5 137,6 148,4 120,0 131,7 9,7% -1,3% 

01 Animaux vivants et produits du règne animal. 243,80 141,8 121,2 114,1 86,7 91,3 5,3% -35,6% 

02 Produits du règne egetal. 140,32 116,0 119,5 178,6 45,3 90,8 100,4% -21,8% 

03 Graines et huiles animales et végétales... 3,50 250,2 281,2 96,0 63,1 165,6 162,2% -33,8% 

04 Produits des industries alimentaires… 155,95 135,9 124,3 133,7 122,9 130,9 6,6% -3,7% 

05 Produits mineraux. 11,35 104,1 103,7 102,6 116,4 99,1 -14,8% -4,8% 

06 Produits des industries chimiques… 171,53 129,0 149,2 168,2 119,6 129,8 8,5% 0,6% 

07 Matières plastiques et ouvrages… 48,14 99,8 165,8 109,1 179,8 141,9 -21,0% 42,2% 

10 Pâtes de bois… 18,11 107,4 154,4 142,8 98,1 149,6 52,5% 39,4% 

11 Matières textiles et ouvrages en ces matières. 5,92 329,3 197,8 372,9 216,3 228,8 5,8% -30,5% 

13 Ouvrages en pierre,plâtre,ciment,amiante... 12,81 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 0,0% 0,0% 

15 Métaux communs et ouvrages en ces métaux. 35,74 175,8 201,9 254,1 421,1 247,7 -41,2% 40,9% 

16 Machines et appareils, matériel electrique... 57,97 135,3 153,9 182,0 167,4 181,8 8,6% 34,3% 

17 Matériel de transport. 88,92 140,0 158,5 141,0 143,6 224,8 56,5% 60,5% 

20 Marchandises et produits divers. 5,93 119,7 115,2 148,1 129,9 129,9 0,0% 8,5% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

 

III.3.2 L’Indice des prix à l’importation 

 

A fin mars 2023, contrairement à la hausse de l’indice des importations en valeur, l’indice de prix 
des importations a fléchi de 8,9% par rapport au trimestre précédent. Cette baisse est 
principalement attribuable au recul des prix des sections suivantes : « Produits du règne végétal »  
(-3,1%), « Produits des industries chimiques... » (-51,2%), « Matières plastiques et ouvrages... »         
(-17,4%), et « Matériel de transport. » (-15,8%), malgré le renchérissement des prix des « Animaux 
vivants et produits du règne animal. » (+9,1%), « Matières textiles et ouvrages en ces matières. » 
(+16,2%), « Machines et appareils, matériel electrique... » (+33,7%). « Produits des industries 
alimentaires... » (+0,7%). 

De manière détaillée, cette baisse trimestrielle (-8,9%) est essentiellement due au recul des prix des 
chapitres :  

 « Poissons et crustacés, mollusques ... » (-15,9%) ; 
 « Céréales » (-7,0%) ; 
 « Boissons, liquides alcooliques et vinaigres. » (-3,9%) ; 
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  « Produits pharmaceutiques. » (-71,4%) ; 
 « Voitures automobiles, tracteurs, cycles... » (-15,8%).  

Cependant, cette chute de l’indice des prix des produits importés a principalement été ralentie par 
la hausse des prix des chapitres « Lait et produits de la laiterie ; Italie ; miel ... » (+4,8%), « Matières 
plastique et ouvrages en ces matières.» (+15,8%) et « Machines et appareils, mécaniques » (+41,6%). 

En glissement annuel, l’indice des prix des produits importés a augmenté de 4,6% comparativement 
à son niveau à la même période de l’année précédente. 

Evolution de l’indice des prix de produits importés par chapitre à fin Mars 2023 
IMPORTATIONS 

IPCE BASE 100=2018 PONDERATION 

2022 2023 Variations (%) 

T1 T2 T3 T4 T1 
1T2023 

/4T2022 
1T2023 

/1T2022 

  INDICE GLOBAL 1000 103,4 107,1 115,3 118,7 108,1 -8,9% 4,6% 

03 Poissons et crustacés, mollusques … 35,55 103,0 112,9 116,1 118,8 100,0 -15,9% -3,0% 

04 Lait et produits de la laiterie ; Italie ; miel ... 63,13 108,5 122,2 136,6 136,2 142,7 4,8% 31,6% 

  
Lait en poudre ou granulé sucré,édulcoré, teneur en poids 
mat.gr > 1.5% 

20,08 89,7 118,9 161,4 135,5 161,3 19,0% 79,8% 

  
Lait,creme de lait solide.non sucre,ni edulcoré  
tn.pds.mat.gr.> 1.5% 

9,49 147,9 138,3 154,5 175,9 134,5 -23,5% -9,1% 

10 Céréales. 108,54 96,3 90,0 111,9 101,7 94,6 -7,0% -1,7% 

  
riz semi blanchi ou blanchi ,poli ou glacé non conditionné 
pour la vente au détail 

82,30 85,3 83,6 105,3 79,3 55,4 -30,1% -35,0% 

15 Graisses et huiles (animales et végétales)... 3,50 216,2 155,5 146,1 153,4 164,3 7,1% -24,0% 

19 Préparations à base de céréales, de farines... 55,97 95,8 103,7 109,0 111,0 104,8 -5,6% 9,4% 

  
préparation pour alimentation des enfants àbase de farine ne 
contenant pasde cacao cvd 

16,29 91,5 100,1 114,3 115,5 95,8 -17,1% 4,7% 

  
produits de la boulangerie,patisserie ou biscuiterie autres que 
du 190510 à 19059010 

6,83 96,6 129,4 128,7 130,3 121,3 -6,9% 25,5% 

22 Boissons, liquides alcooliques et vinaigres. 15,88 117,0 118,0 111,0 122,4 117,7 -3,9% 0,6% 

25 Sel ; soufre ; terres et pierres ; platres ... 6,26 113,5 126,7 148,0 117,3 112,6 -4,0% -0,8% 

30 Produits pharmaceutiques. 131,47 100,2 113,0 122,1 126,2 36,1 -71,4% -63,9% 

  Medicaments en doses.autres que de 300410 a 300450 112,02 84,6 108,7 122,1 121,7 27,6 -77,3% -67,4% 

39 Matières plastique et ouvrages en ces matières. 26,86 66,5 51,5 60,1 52,9 61,2 15,8% -7,9% 

40 Caoutchouc et ouvrages en caoutchouc. 21,29 98,7 107,2 115,7 129,3 112,3 -13,2% 13,8% 

  Pneumatiques neufs en caoutchouc pour autobus et camions 16,53 103,4 116,9 127,6 139,6 124,2 -11,0% 20,2% 

48 Papiers et cartons… 18,11 108,2 107,8 118,3 113,9 124,0 8,9% 14,6% 

84 Machines et appareils, mécaniques 52,43 86,1 69,9 116,9 92,5 131,1 41,6% 52,3% 

  Articles de robinetterie, a usages technique 25,29 81,6 23,7 107,1 75,8 134,6 77,8% 65,1% 

  
Parties de machines et appareils des nos. 84.26,84.29,84.30 
ndnca 13,97 87,0 134,1 140,8 113,0 143,1 

26,6% 64,5% 

87 Voitures automobiles, tracteurs, cycles … 88,92 111,9 112,0 102,7 144,7 121,9 -15,8% 8,9% 

94 Meubles; mobiliers medico chirurgical… 5,93 94,3 117,2 106,6 119,6 125,3 4,8% 32,9% 

Sources : DGEPF, DGDDI 

III.4. LE PARTENARIAT ECONOMIQUE 

III.4.1 Les principaux clients 

 Par pays 

Au premier trimestre 2023, les ventes du Gabon à destination de ses dix (10) premiers clients ont 
reculé de 13,4% par rapport au dernier trimestre de l’année 2022. Cette situation est consécutive à 
la contraction des commandes de : 

- la Chine (-27,9%) avec le manganèse (-68,4%) ;  
- l’Italie (-41,4%) avec le bois sciés (-89,0%) et le pétrole (-31,8%) ;  
- l’Indonésie (-46,2%) avec le pétrole (-46,3%) ;  
- et d’Israël (-39,3%) avec le pétrole (-39,1%) et la mévente de bois sciés. 
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En revanche, il est à noter la reprise des ventes de pétrole vers l’Allemagne et la Suisse et une hausse 
des livraisons de bois sciés, manganèse et pétrole pour l’Inde et la Malaisie. 

Evolution des 10 premiers clients au premier trimestre 2023 
 T2_2022/T1_2022 T3_2022/T2_2022 T4_2022/T3_2022 T1_2023/T4_2022 

Chine -7,7% 63,8% -21,0% -27,9% 

Italie -57,7% 1201,9% 44,1% -41,4% 

Pays Bas 2208,2% -87,1% 1567,3% 39,3% 

Malaisie 24,1% -72,8% 25,1% 366,0% 

Inde -33,3% -37,7% -21,3% 18,9% 

Indonésie 2746,1% -54,6% 265,5% -46,2% 

Allemagne -13,7% 139,8% -99,5% 16822,7% 

Corée du Sud -16,5% -98,6% 2905,3% 6,9% 

Israel -35,3% 13705,1% -36,3% -39,3% 

Suisse -80,3% -96,1% 22537,2% 112487,9% 

Total 10 clients 0,0% 37,5% 6,9% -13,4% 

Autres pays 51,8% 18,7% -41,1% -44,0% 

Total Exportations 15,1% 30,3% -9,9% -20,4% 

Source : DGDDI 
 
 

Evolution des 10 premiers clients du premier trimestre 2023  

                   
Source : DGDDI   

 
 Par continent 

 
Au niveau continental, les exportations du Gabon ont diminué sur tous les continents : Afrique     
(-40,4%), Amérique (-16,2%), Asie (-16,6%), Europe (-21,2%), Océanie (-32,3%) et Proche et 
Moyen Orient (-40,4%). 
 
Cependant, l’Asie (53% des parts) demeure le principal client du Gabon, suivie de l’Europe (38% 
des parts) et de l’Afrique (4% des parts). La place de l’Asie est confortée par les commandes de la 
Chine, de la Malaisie, de l’Inde et de l’Indonésie. 
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Evolution des exportations gabonaises par continent 

 T2_2022/T1_2022 T3_2022/T2_2022 T4_2022/T3_2022 T1_2023/T4_2022 

AFRIQUE 1127,3% -64,2% 45,1% -40,4% 

                dont CEMAC 132,6% 268,4% -10,6% 19,2% 

AMERIQUE 788,2% 53,3% -64,9% -16,2% 

ASIE -7,4% 18,8% -23,2% -16,6% 

EUROPE 20,7% 107,3% 24,7% -21,2% 

              dont U.E 17,5% 97,4% 36,7% -29,0% 

OCEANIE 0,4% 2073,7% -96,1% -32,3% 

PROCHE ET MOYEN-
ORIENT 

995,3% 148,0% -29,7% -40,4% 

Total Export 15,1% 30,3% -9,9% -20,4% 

Source : DGDDI 

 
Evolution de la répartition des exportations par continent  

                  
Source : DGDDI 

 
III.4.2 Les principaux fournisseurs 

 Par pays 
 
A fin mars 2023, les importations du Gabon en provenance de ses dix premiers fournisseurs ont 
progressé de 18,4%. Ce relèvement est porté essentiellement par la hausse des commandes 
adressées à la France (+1,9%), la Chine (+5,2%), la Belgique (+6,3%), la Turquie (+15,1%) et 
l’Italie et l’entrée de Sao Tome et Principe.  
 

Cette amélioration est liée essentiellement à l’augmentation de la demande des biens d’équipements 
et des biens intermédiaires. 

Evolution des 10 premiers fournisseurs au premier trimestre 2023 
 T2_2022/T1_2022 T3_2022/T2_2022 T4_2022/T3_2022 T1_2023/T4_2022 

France 27,8% 1,5% 5,1% 1,9% 

Chine -7,9% 2,3% 30,3% 5,2% 

Belgique 8,1% 39,8% -15,6% 6,3% 

Sao Tome et Principe  2,5% 509,3% 180191,4% 

Cameroun -8,3% 73,1% 4,4% 289,3% 

Etats Unis -10,7% 72,4% -16,6% -22,4% 

Emirats Arabes Unis -11,8% 848,5% -76,5% -17,8% 

Italie -18,3% 16,4% -38,0% 199,1% 

Turquie 37,0% 25,2% 68,9% 15,1% 

Inde 27,8% 20,6% -7,4% -0,5% 

Total 10 Fournisseurs 8,75% 49,3% -17,4% 18,4% 

Autres pays -3,2% 6,9% 2,3% -10,0% 

Total Importations 4,1% 34,1% -11,8% 9,0% 

Source : DGDDI 
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Source : DGDDI 

 
 Par continent 

 
A fin mars 2023, la hausse des importations du Gabon provient de l’augmentation des livraisons 
de l’Afrique (+59,7%), de l’Asie (+9,0%), de l’Europe (+3,9%) et de l’Océanie (+199,1%).   
 
Evolution des importations par continent 

 T2_2022/T1_2022 T3_2022/T2_2022 T4_2022/T3_2022 T1_2023/T4_2022 

AFRIQUE 27,8% 6,6% 9,8% 59,7% 

                dont CEMAC -13,3% 69,5% 40,3% 198,8% 

AMERIQUE -1,8% 35,0% 8,1% -26,5% 

ASIE -12,9% 75,9% -37,1% 9,0% 

EUROPE 11,2% 19,9% -1,8% 3,9% 

              dont U.E 14,3% 16,0% -4,4% 10,2% 

OCEANIE 32,7% -21,6% -69,3% 199,1% 

Total Export 4,1% 34,1% -11,8% 9,0% 

Source : DGDDI 

 
Les commandes du Gabon sont orientées principalement vers les continents européen (48,0%), 
asiatique (25%), africain (19%) et américain (8,0%). L’Europe demeure le premier fournisseur du 
Gabon grâce aux ventes de la France, de la Belgique et de l’Italie. 
 
Evolution de la répartition des importations par continent  

            
Source : DGDDI 
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III.6. LA SITUATION MONETAIRE 

 
La situation monétaire large au 31 mars 2023 est caractérisée par un effondrement des Avoirs 
Extérieurs Nets, une stagnation de la masse monétaire et un renforcement du crédit intérieur par 
rapport au trimestre précédent. 

Agrégats monétaires (indice base 100, janvier 2016) 

 
Source : DGEPF 

 
III.6.1. Les principaux agrégats monétaires 
 

III.6.1.1 la masse monétaire (M2) 

A la fin du premier trimestre 2023, la quantité de monnaie en circulation dans l’économie s’est 

améliorée de 0,6% après la hausse de 9,5% constatée au dernier trimestre 2022.  

L’analyse des composantes de la masse monétaire fait ressortir une circulation fiduciaire en progrès 

de 7,2% sur trois mois contre une croissance de 9,2% le trimestre précédent. Les dépôts, pour leur 

part, ont vu leur rythme de croissance décélérer de 3% contre +13,8% trois mois plus tôt. Sur une 

année, ils ont progressé de 39,3%, notamment du fait du rapatriement d’une partie des recettes 

d’exportations par les compagnies pétrolières.  

La quasi-monnaie (épargne à court-terme) a été réduite de 1,5% dans un contexte de hausse de 

l’inflation contre +0,2% au quatrième trimestre 2022.  

Evolution des composants de la masse monétaire (indice base 100, janvier 2016) 
 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Circulation fiduciaire -30,8% 0,2% 0,9% 9,2% -7,2% 2,4% 

Dépôts à vue 0,4% 7,8% 10,3% 13,8% 3,0% 39,3% 

Dépôts à terme -0,5% -1,5% 3,7% 0,2% -1,5% 0,8% 
Source : DGEPF 

 
III.6.1.2 les ressources extra monétaires 

Les ressources extra-monétaires, composées des fonds propres du système bancaire et des autres 

postes nets, ont connu une baisse de 30,4% alors qu’elles étaient en hausse de 11,9% le trimestre 

précédent. 
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Evolution des disponibilités (indice base 100, janvier 2016) 

 
Source : DGEPF 

 

III.6.2. Les contreparties de la masse monétaire 
 

Au premier trimestre 2023, les contreparties des ressources monétaires ont baissé de 4,5% contre 

une hausse de 5,3% le trimestre précédent et de 14% sur un an. Elles ont été impactées par la chute 

des Avoirs extérieurs nets.         

III.6.2.1-Les Avoirs Extérieurs Nets (A.E.N) 
 
A la fin du premier trimestre 2023, les Avoirs extérieurs nets du système monétaire se sont 

effondrés de 104,4% contre une hausse de 8,6% trois mois plus tôt. Ils ont été grevés par la 

détérioration de la position de la Banque centrale vis-à-vis du reste du monde.  

Les Avoirs extérieurs des banques commerciales, quant à eux, ont accentué leur baisse de 39,5% 

sur le trimestre après avoir enregistré un recul de 11,2%. 

 Evolution des Avoirs extérieurs (indice base 100, janvier 2016) 

 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Avoirs extérieurs nets  -112,6% -449,8% 140,4% 8,6% -104,4% -59,9% 

Banque centrale  217,1% -6,7% -51,4% -56,2% 327,5% -15,1% 

Banques primaires -32,1% 55,4% 9,2% -11,2% -39,5% -8,8% 

 Source : DGEPF 

 
 

Parallèlement, le solde du compte d’opérations s’est déprécié de 19,3% sur trois mois après une 

hausse de 36,2% le trimestre précédent, ce qui traduit une sortie nette de capitaux. Le taux de 

couverture extérieure de la monnaie, pour sa part, ressort en hausse à 77% contre 73,1% au 31 

décembre 2022.   

 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Compte d'opérations -21,1% 33,7% 23,8% 36,2% -19,3% 36,9% 

Taux de couverture extérieure de la 
monnaie  

68,3% 74,4% 81,5% 73,1% 77% 3,9 pts 

 Source : DGEPF 
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III.6.2.2- Le crédit intérieur 
 
Au 31 mars 2023, les crédits intérieurs nets se sont inscrits en hausse de 2,4% sur trois mois contre 

+10% au 31 décembre 2022. Ils ont été soutenus par le raffermissement des créances nettes sur 

l’Etat. 

 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 1T23/1T22 

Crédits intérieurs nets 0,7% -2,2% 3,0% 10,0% 2,4% 13,4% 

Créances nettes sur l'Etat 1,8% -10,2% 2,5% 17,2% 5,2% 13,5% 

Créances sur l'économie -0,5% 7,2% 3,5% 2,9% -0,8% 13,2% 

 

• Les créances sur l’économie 

Les crédits à l’économie, qui ont représenté 45,8% du total du crédit intérieur, se sont inscrits à la 

baisse de 0,8% contre une hausse de 2,9% le trimestre précédent. Cet amenuisement témoigne de 

l’impact de la politique monétaire restrictive de la Banque centrale. 

 

• Les créances nettes sur l’Etat 

 

La situation débitrice nette de l’Etat s’est accentuée de 5,2% sur un trimestre après avoir enregistré 

une croissance de 17,15% le trimestre précédent. L’évolution de la position nette du Gouvernement 

(PNG) a vu son rythme ralentir à +6,4% contre +17,19% trois mois plus tôt.  

 

III.7 LA POLITIQUE MONETAIRE 

Le Comité de Politique Monétaire de la BEAC, réuni le 27 mars 2023, au regard des perspectives 

macroéconomiques de la CEMAC et après examen des différents facteurs susceptibles d’influencer 

la stabilité monétaire et financière, a décidé de modifier sa politique monétaire. Il a défini les 

nouvelles conditions d’intervention ainsi qu’il suit :   

 Nouveau Ancien 

Taux d’Intérêt des Appels d’Offres (TIAO)  5,00% 

 

4,5% 

Facilité marginale de prêt 6,75% 6,25% 

Facilité de dépôts 0% 0% 

 

Les coefficients applicables sur les Dépôts à Terme (DAT) et les Dépôts à Vue (DAV) s’élèvent 

respectivement comme suit : 

Coefficients applicables sur les Dépôts à Vue (DAV) 7,00% 

Coefficients applicables sur les Dépôts à Terme (DAT) 4,50% 
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CONCLUSION 

 

Contraction de l’activité dans le sillage de l’économie mondiale 
 
Au terme du premier trimestre 2023, l’activité économique nationale, mesurée par l’Indicateur 
Composite4 (IC), a baissé de 1,5% par rapport au trimestre précédent. Une nouvelle fois, de 
nombreux secteurs ont été en berne, lestés à la fois par des effets endogènes (interruption du trafic 
ferroviaire, mauvaise état du réseau routier sur certains linéaires et coût élevé des carburants 
industriels) et exogène (ralentissement de l’économie mondiale). En termes de points de 
pourcentage par contre, l’IC a gagné 0,9 point, passant de -2,4% au quatrième trimestre 2022 pour 
s’établir à -1,5% sur la période d’analyse. 
 

1. L’indicateur composite de la DGEPF 
Janvier 2016 = base 100 

 
Sources : Direction générale de l’Economie et de la Politique Fiscale, Direction des Programmes Sectoriels (DPS) 

 
En effet, la perturbation du transport de marchandises, née de la rupture de la voie ferrée intervenue 
le 24 décembre 2022, a négativement impacté l’activité de production de manganèse et celle des 
opérateurs situés après le lieu du sinistre et utilisant le train pour l’évacuation de leurs productions. 
De plus, l’achèvement de certains chantiers prioritaires contenus dans le PAT et le ralentissement 
d’autres ont contrarié la bonne orientation de l’économie nationale. 

Dans le même temps, les contreperformances de l’économie chinoise et la persistance du 
durcissement de la politique monétaire par les Banques centrales occidentales pour enrayer la 
hausse de l’inflation ont eu pour effet de ralentir la croissance économique mondiale. Par voie de 
conséquence, on a enregistré une inflexion de la demande. 

En glissement annuel, l’Indicateur n’a baissé que de 0,8%, grâce à la reprise du secteur pétrolier, à 
la consolidation de la production forestière, au bon rendement des plantations de palmier à huile, 
au regain dans les autres industries de transformation et au bon déroulement de l’activité dans le 
commerce. 

  Evolution trimestrielle 
1T23/1T22 

  1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

Indicateur Composite 1,7% 1,5% 1,6% -2,4% -1,5% -0,8% 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
4 IC de la DGEPF construit à partir de la méthode du conference board. Elle consacre le calcul du taux de croissance 
symétrique, le calcul de l’écart type du taux de croissance sur la période considérée ainsi que la pondération finale à 
partir de l’inverse du taux de croissance. Il s’agit d’un indice chaîné de 34 séries, dont 6 débutent en 2015 et les 25 
autres dès 2012. 
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ANNEXES 
 
Evolution de l’activité pétrolière 

  
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Production (en 

millions de 
tonnes) 

2,488 2,481 2,516 2,556 2,555 2,570 2,732 2,538 2,552 

Production (en 

barils) 
18 159 070 18 112 521 18 365 773 18 655 760 18 653 610 18 763 006 19 942 966 18 528 694 18 630 095 

Exportations 
(en millions de 

tonnes) 

2,206 2,180 2,384 2,269 2,133 2,496 2,360 2,255 2,316 

Prix moyen du 
Brent 

($US/bbl) 

60,897 68,830 73,473 79,733 101,407 113,780 100,853 88,707 81,277 

Prix moyen du 

brut gabonais 
($US/bbl) 

60,116 67,770 72,216 78,751 101,300 113,047 101,233 84,360 76,107 

Taux de 

change 
($US/FCFA) 

544,165 544,088 556,479 573,495 584,494 615,825 651,578 643,488 611,402 

Source : Direction Générale des Hydrocarbures (DGH) 
 
 

Évolution de l’activité de production de gaz naturel   

  
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Production (en millions de tonnes) 113 160 129 249 102 284 99 803 102 682 105 293 101 387 100 227 101 115 

Prix de vente moyen national (USD/m3) 0,1220 0,1144 0,1226 0,1229 0,1199         
 Source : Direction Générale des Hydrocarbures (DGH).    

  

 

 
Évolution de l’activité de production de manganèse 

  
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Production (en 

tonnes) 2 187 830 2 381 364 2 504 451 2 447 964 2 376 714 2 598 476 2 820 385 2 426 047 1 705 835 

Exportations (en 

tonnes) 1 913 401 2 055 356 2 558 687 2 512 599 2 397 611 2 446 242 2 633 303 2 574 906 2 016 035 

Ventes (en tonnes) 1 930 458 2 055 354 2 558 687 2 512 599 2 397 611 2 446 242 2 633 303 2 574 906 2 016 035 

Chiffre d'affaires 

(en millions de 

CFA) 137 598 160 189 193 523 206 429 231 531 323 630 340 416 217 171 177 702 

Masse salariale (en 

millions de CFA) 18 822 17 082 20 426 17 090 23 091 19 820 20 390 585 181 710 

Effectifs 2 539 2 559 2 638 2 773 2 867 2 909 3 425 3 408 3 221 

Prix moyen en 

Fcfa 71 278 77 937 75 634 82 070 96 401 131 621 132 517 84 383 81 124 
Source : Enquête DGEPF 

 

Évolution de l’activité de l'huile de palme brute   

 
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Productions (en 

tonnes) 
                  

  Régime de palme 110 616 142 680 104 239 92 213 151 891 208 372 134 156 125 211 157 724 

   Huile rouge 27 278 32 669 24 564 22 825 38 250 48 847 31 212 29 529 37 637 

   Huile palmiste 0 0 0 0 0 0 0 0 3 080 

Effectifs 4 189 4 189 4 264 4 221 4 384 4 154 4 046 4 123   

Masse salariale 4 683 5 279 4 824 4 721 4 562 5 097 4 745 5 126   
 

  

Source : Enquête DGEPF 
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Évolution de l’activité de caoutchouc   

 
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Productions                   

   Caoutchouc humide (en tonnes) 2 062 3 325 5 648 7 344 5 963 5 572 1 667 1 346 7 553 

   Caoutchouc usiné (en tonnes) 0,0 1 036,6 2 446,9 2 012,6 1 722,8 1 484,3 0,0 0,0 1 401,1 

Exportations de caoutchouc usiné (en tonnes) 42,6 1 145,5 2 426,5 1 998,4 1 759,0 1 454,0 1 531,0 1 511,9 1 350,7 

Chiffre d’affaires (en millions de FCFA) 36 968 2 227 1 909 2 155 1 892 2 378 3 466 3 438 

Effectifs 927 148 146 143 833 805 788 783 768 

Masse salariale 932 998 831 871 1 041 1 080 1 017 1 074 1 201 
 Sources : Enquête DGEPF 

  

 

 
Évolution de l’activité de l'exploitation forestière  

(en m3) 
1T21 2T21 3T21 4T21 1T22 2T22 3T22 4T22 1T23 

  

Production 455 267 548 601 682 683 508 192 648 878 741 619 749 797 396 655 492 068 

Achats de grumes 37 079 31 713 30 015 31 995 55 569 43 622 66 303 54 004 55 825 

Ventes aux industries locales 201 514 185 010 272 638 229 858 327 684 321 512 265 807 227 206 264 807 
 Sources : Enquête DGEPF 
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